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ESCALADE DANGEREUSE

Efficience productive 

Le ministère sahraoui des Affaires 
étrangères a réagi, hier, avec fermeté au 
soutien de la France au plan d’annexion 
marocain du Sahara occidental. Pour la 
RASD, la position affichée par la France 

concernant le conflit au Sahara occidental 
constitue «une escalade dangereuse qui 

aura de graves conséquences pour la paix, 
la sécurité et la stabilité dans l’ensemble 

de la région». 
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LES PRÉINSCRIPTIONS en ligne des 
nouveaux bacheliers qui ont commencé 
mardi dernier ont été ont été bouclées hier. 
Les nouveaux bacheliers devraient mainte-
nant valider leurs choix et confirmer les 
choix portés sur la fiche de vœux. Ils ont 
trois jours pour le faire soit, du 28 au 30 
juillet et attendre, ensuite, les délibérations 
ou les résultats des orientations et le choix 
des filières qui seront proclamés à partir du 
soir du 06 au 08 août. Ils seront, ensuite, 
invités à faire les inscriptions définitives 
qui interviendront du 10 et le 15 août. 
C’est l’étape la plus cruciale car, sans 
celle-ci les nouveaux bacheliers ne sont 
pas considérés inscrits et leurs préinscrip-
tions ne seront pas prises en compte. Ils 
seront invités au cours de cette étape à 
payer les frais d’inscription fixés à 200 DA 
par leurs cartes bancaires «Edhabia» ou 
celles de leurs proches. Ils pourront après 
commencer les autres étapes dont les dos-
siers d’hébergement, de transport et de 
bourse. Les frais de transport universitaire 
(150 DA) et les frais d’hébergement sont 

fixés à 400 DA mais, pour les résidents 
uniquement. «Une fois les paiements 
effectués, l’étudiant est, automatiquement, 
réinscrit», souligne-on. Les étudiants qui 
voudraient introduire des recours pour 
changer les filières cette étape est pro-
grammée entre le 18 et le 21 août. La 
plate-forme sera rouverte à, cet effet, ainsi 
que pour les transferts. 
S’agissant des réinscriptions annuelles des 
anciens étudiants, celles-ci ont commencé 
aussi en ligne depuis jeudi dernier et 
devraient se poursuivre jusqu’au 05 août. 
Selon M. Saïd Bey, vice-recteur chargé de 
la pédagogie, «l’université de Béjaïa offre 
cette année 12 domaines de formation 
répartis sur 25 parcours de formation». Les 
nouveautés de cette année résident, selon 
notre interlocuteur, dans les filières à 
doubles diplômes en l’occurrence, «la 
médecine et intelligence artificielle, sys-
tèmes informatiques et droit privé, sys-
tèmes informatiques et économie quantita-
tive et enfin l’architecture et sciences 
sociales (sociologie urbaine)». 

Par ailleurs, plus de 10 089 nouveaux étu-
diants seront accueillis à la rentrée, 
sachant que la wilaya de Béjaïa compte 
8817 bacheliers cette année. Ils seront dis-
patchés sur les trois Campus que compte la 
wilaya de Béjaïa en l’occurrence, El-
Kseur, Targa-Ouzemmour et Aboudaou en 
plus de l’école supérieure en sciences et 
technologies de l’informatique et du 
numérique (ESTIN) d’Amizour. On comp-
te cette année plus un peu plus de 3000 
nouveaux étudiants que l’an dernier. Il faut 
noter que le nombre d’étudiants durant 
l’année 2023/2024 à l’université de Béjaïa 
était de 35289 étudiants au total. Ce 
nombre devrait largement dépasser les 40 
000 et atteindre les 41 000 étudiants avec 
les nouveaux bacheliers et les doctorants 
bien sûr. 
L’université de Béjaïa a enregistré cette 
année plus de 8500 diplômés et plus dont 
6500 devraient poursuivre leurs parcours 
estudiantin. Cela ne semble pas un souci 
pour M. Saïd Bey qui dira à l’occasion : «il 
y a de la place pour tout le monde». Et 

d’ajouter : «des emplois du temps seront 
aménagés à cet». Il dira encore : «l’univer-
sité Abderrahmane-Mira de Béjaïa a mis 
en place toutes les conditions nécessaires 
d’accueil, de formation et d’enseigne-
ment».  
Pour lui, «l’opération des inscriptions se 
déroule dans de bonnes conditions avec 
l’application des nouvelles mesures lan-
cées par le ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche scientifique 
qui, a initié, depuis l’an dernier, des ins-
criptions et réinscriptions numériques». 
«Cela a permis d’arriver à une opération 
zéro papier avec ce processus de numéri-
sation», dit-il. 
Ce processus a inclus aussi le changement 
de filières, le transfert externe, les 
demandes de bourse et les demandes d’hé-
bergement (chambre) via la plate-forme 
«PROGRES». De ce fait, l’étudiant ne se 
présentera qu’à la rentrée universitaire 
pour débuter ses cours dans les amphi-
théâtres.  

N. Bensalem

C’est l’été, place désor-
mais au repos et à la 
détente. Plusieurs 

options s’offrent, ainsi, aux Algé-
riens, chacun selon son budget et 
selon ses moyens. Si certains pré-
fèrent quitter le pays et passer 
leurs vacances à l’étranger, 
d’autres optent pour le tourisme 
local. Pour ces derniers, dont la 
majorité d’entre eux souffrent de 
la cherté de la vie et de la baisse 
du pouvoir d’achat, nombre 
d’entre eux n’ont pas pu pro-
grammer ou planifier leurs 
vacances et se contentent juste de 
quelques week-ends passés au 
bord de la mer ou des balades 
nocturnes… 
C’est le cas de Kamel, travaillant 
à l’université à Alger, qui affirme 
ne pas avoir encore planifié ses 
vacances. Travail oblige, il doit 
passer tout le mois de juillet au 
boulot, et ce jusqu’à la clôture de 
l’année universitaire. Ce père de 
famille n’a pas manqué de souli-
gner qu’il ne programme jamais 
ses vacances, qu’il se décide plu-
tôt à la dernière minute, et ce 
selon ses capacités financières. 
«Mon faible revenu ainsi que 
celui de ma femme ne nous per-
mettent pas de passer des 
vacances ailleurs, avec nos trois 
enfants. N’étant pas véhiculés, 
nous sommes contraints de pas-
ser nos vacances à la maison», a-
t-il confié, ajoutant que cela ne 
l’empêche pas de programmer 
des sorties le week-end, comme 
pour aller à la plage pour toute 
une journée ou à la piscine pour 
faire profiter les enfants. «C’est 
tout ce que nous pouvons nous 
permettre, en espérant que la 
situation s’améliore dans les pro-
chaines années», a-t-il confié. 
Quant à Radia, jeune informati-
cienne travaillant dans une boîte 
de communication, les vacances 

au bord de la mer c’est sacré, 
pour elle et pour sa famille. 
«Chaque été, je m’organise avec 
ma famille pour passer les mois 
de juillet et d’août au bord de la 
mer, à Beni K’sila, ma ville nata-
le, à Béjaïa», a-t-elle fait savoir. 
«Ma famille et moi, nous profi-
tons donc de la plage, des visites 
chez nos proches et des soirées 
nocturnes», a-t-elle ajouté. 
Les Algériens qui souhaitent se 
déplacer ici en Algérie, pour pro-
fiter de la mer et du soleil sans 
dépenser beaucoup d’argent, 
optent pour la location d’un 
appartement ou d’un niveau de 
villa pied dans l’eau. Les prix 
sont plus ou moins abordables 
par rapport aux hôtels et aux 
complexes touristiques. «Chaque 
année, je passe mes vacances à 
Jijel, à l’endroit dit El-Aouana. 
C’est un endroit féerique qui atti-
re des milliers de vacanciers 
venus des quatre coins du pays», 
a indiqué Mohamed, père de 
quatre enfants. 

LES VACANCES EN ALGÉRIE 
TROP CHÈRES  

 
Les vacances d’été, faut-il le sou-
ligner, sont particulièrement 
vécues différemment par les 
Algériens. Des vacances en Algé-
rie ? Pour Samy, c’est «non». 
Depuis plusieurs années, ce cadre 
dans une boîte pharmaceutique 
étrangère établie en Algérie a 
choisi d’aller vers la Tunisie pour 
profiter pleinement de ces 
vacances. «J’y vais avec mon 
épouse et ma fille chaque année», 
a-t-il fait savoir.  
Faisant le compte, ce père de 
famille estime que le séjour à 
Hammamet lui revient beaucoup 
moins cher.  
«J’ai mes plans et je me program-
me à l’avance pour avoir les 
meilleurs prix. Avec les frais de 
déplacement, l’appartement loué 
pour dix jours, les repas et les 
sorties, le séjour me coûte beau-
coup moins cher que d’aller louer 
à Mostaganem ou à Tlemcen au 

bord de la mer», a-t-il expli-
qué.«Avant même de prendre 
place, je devrais payer le parking 
à 200 DA, le parasol à 1 400 DA 
et 800 DA pour les deux chaises, 
sans oublier le repas. Alors, si je 
décide, en plus, de louer un 
appartement pied dans l’eau, dont 
le prix varie entre 6 000 DA et 10 
000 DA la nuit, le compte est vite 
fait», a insisté Samy, qui avoue 
ne pas comprendre la cherté des 
prix pour une destination qui 
commence à s’ouvrir sur le tou-
risme.  
En effet, nombre de projets tou-
ristiques ont vu le jour cette 
année mais très peu d’Algériens 
peuvent en profiter. 
De nombreux Algériens se plai-
gnent des prix exorbitants de 
l’hébergement dans les hôtels et 
les complexes touristiques ainsi 
que dans les parcs aquatiques, qui 
proposent des tarifs très 
élevés, lesquels dépassent leurs 
moyens. Ainsi, la location d’un 
appartement ou d’un niveau de 

villa demeure la meilleure option. 
«Je préfère louer un appartement 
situé dans une résidence de 
vacances, implantée près de la 
mer dans l’une des villes côtières. 
Cela coûtera entre 8 000 et 12 
000 DA la nuitée. Bien équipé, il 
peut abriter jusqu’à six per-
sonnes, voire plus», a fait savoir 
Hamza. 
Ce retraité avoue avoir l’habitude 
de passer ses vacances d’été avec 
ses petits-enfants et sa famille 
composée de plusieurs membres. 
«Après des mois de travail et de 
fatigue, mes enfants et moi nous 
nous organisons. Nous nous met-
tons d’accord sur l’endroit où 
passer nos vacances et le budget à 
y consacrer», a indiqué Hamza. 
«Les vacances sont sacrés pour 
moi, car c’est une occasion pour 
nous réunir avec mes enfants et 
mes petits-enfants». 
Faisant une comparaison des 
prix, ce retraité du secteur écono-
mique a estimé que l’écart est 
énorme. «Les Algériens vont à 
l’étranger pour changer d’air, se 
sentir en vacances et trouver des 
services de qualité qu’ils ne trou-
veront pas toujours chez nous, 
mais où les offres coûtent parfois 
deux fois plus cher», a-t-il regret-
té.  
«Il y a également l’environne-
ment qui laisse à désirer. A l’inté-
rieur des villes comme à l’exté-
rieur, sur les plages, les déchets 
jonchent assez souvent les 
espaces initialement prévus pour 
accueillir les estivants. En fin de 
journée, l’état de la plage, laissé 
par ses occupants, est malheureu-
sement déplorable. Des mesures 
devraient être prises pour inver-
ser la tendance et faire en sorte 
que ces plages restent propres 
tout au long des vacances», a 
ajouté Samy. 

Lynda Louifi

APRÈS L’ARRIVÉE DES GRANDES CHALEURS, PLACE AUX VACANCES 

A LA RECHERCHE DE BONS PLANS
Maintenant que la hausse des températures est bien installée, que les résultats des examens de fin d’année sont connus, les familles 

algériennes ont décidé de faire un break pour profiter de leurs vacances d’été, tant attendues après une année de labeur. 
Chacun les planifie en fonction du temps libre dont il dispose, mais aussi de ses moyens. 

UNIVERSITÉ ABDERRAHMANE-MIRA DE BÉJAÏA 

Des filières à double diplôme proposées
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LE REPRÉSENTANT permanent de l’Al-
gérie auprès des Nations unies, Amar 
Bendjama, a affirmé que la seule voie pour 
mettre fin à la tragédie à Gaza, soumise à 
agression génocidaire sioniste depuis près 
de dix mois, est de garantir le droit inalié-
nable du peuple palestinien à créer son 
propre Etat indépendant avec El-Qods 
Asharif comme capitale. 
«La seule voie pour mettre fin à cette hor-
rible tragédie est claire comme de l’eau de 
roche, comme l’a proclamé avec audace le 
président de la République Abdelmadjid 
Tebboune : Nous devons garantir le droit 
inaliénable du peuple palestinien à son 
propre Etat indépendant «, a déclaré M. 
Bendjama, vendredi, lors d’une réunion du 
Conseil de sécurité sur «la situation au 
Moyen-Orient, y compris la question 
palestinienne» convoquée par l’Algérie, la 
Chine et la Russie. Il a notamment souli-
gné qu’il s’agissait d’ «un impératif moral 
et d’une dette historique que l’humanité 
doit s’en acquitter de toute urgence». 
Ainsi, M. Bendjamaa indiqué que la séan-
ce a été convoquée dans le but de «mettre 
en lumière la nécessité impérieuse d’unir 
nos efforts et de coordonner notre réponse 
face à la crise humanitaire qui sévit à 
Gaza».  
«Notre réunion d’aujourd’hui est un signe 
d’espoir. Un espoir que nous pouvons 
mettre de côté nos divergences et nous unir 
dans notre humanité commune. Mais l’es-
poir seul ne suffit pas et le peuple de Gaza 
a besoin de plus que de notre sympathie», 
a-t-il néanmoins souligné. Dressant un 
tableau noir de la situation qui prévaut à 
Gaza, avec des enfants qui pleurent de 
faim et des hôpitaux inondés, M. Bendja-
ma a appelé à «agir» face à une catas-
trophe qui «défie l’essence même de notre 
humanité». «Aujourd’hui, 96 % des 
enfants et des femmes palestiniens sont 
confrontés à l’insécurité alimentaire à 
Gaza. Les images d’enfants palestiniens 
faisant la queue pour avoir quelque chose 

à manger ou bien mangeant des feuilles 
d’arbres devraient remettre en question 
notre humanité et nous inciter à agir», a-t-
il insisté. Bendjama a, en outre, dénoncé 
«les obstacles en matière d’accès et de dis-
tribution de l’aide alimentaire qui sont les 
faits de politiques» sionistes délibérées. 
Pour étayer ses propos, il a fait savoir que 
selon le Bureau de la coordination des 
affaires humanitaires de l’ONU (OCHA), 
lors des deux premières semainesde juillet, 
seuls 86 camions ont pu entrer à Gaza au 
quotidien, bien moins que les 500 camions 
qui entraient dans l’enclave palestinienne 
auparavant. «Du fait d’un manque d’ordre 
et de sécurité les acteurs humanitaires pei-
nent grandement à acheminer l’aide à 
Gaza aux populations civiles», a-t-il égale-
ment dénoncé, tout en soulignant que la 
responsabilité incombe entièrement à la 
puissance occupante (...) qui s’attaque 
même à des casques bleus ou à l’Office de 
secours et de travaux des Nations unies 
pour les réfugiés palestiniens (UNRWA). 
«Viser l’UNRWA ou encore passer les 
menottes aux poignets d’employés de 

l’UNRWA, la seule agence humanitaire 
encore à même d’acheminer l’aide, voilà 
une autre facette de la politique menée 
par» l’entité sioniste, a-t-il ajouté. 
Citant également un rapport alarmant 
publié par l’organisation mondiale de la 
santé (OMS) le 16 juillet, selon lequel le 
poliovirus a été retrouvé dans les eaux 
usées de Gaza, M. Bendjama a prévenu 
qu’il s’agit d’une autre menace silencieuse 
qui pourrait bien se matérialiser. 
«Le système sanitaire a été détruit et dans 
les décombres des hôpitaux et des cli-
niques, une nouvelle épidémie se profile à 
l’horizon. Il ne s’agit pas seulement d’une 
crise, c’est une catastrophe digne de ce 
nom», a-t-il déclaré. Afin de remédier à la 
situation humanitaire sordide qui prévaut à 
Gaza, M. Bendjama a expliqué que l’Al-
gérie appelle à prendre plusieurs mesures. 
Il s’agit notamment d’»ouvrir tous les 
points de passages aux frontières y com-
pris celui de Rafah qui devrait être géré 
exclusivement par l’Egypte et l’autorité 
palestinienne (ainsi que) mettre en œuvre 
la résolution 2720 en dépêchant des obser-

vateurs à Rafah afin de garantir l’accès 
sans entrave de l’aide humanitaire». 
Il s’agit également de «permettre à l’UNR-
WA et aux autres acteurs humanitaires de 
distribuer l’aide dans l’ensemble de la 
bande de Gaza, lancer une campagne de 
vaccination de grande ampleur de l’OMS 
en vue de prévenir la propagation de la 
polio auprès des enfants et garantir un ces-
sez-le-feu pour mener une action humani-
taire digne de ce nom». Réagissant à l’avis 
consultatif de la Cour internationale de 
justice (CIJ), M. Bendjama a souligné 
qu’il s’agissait d’»une lueur d’espoir et 
une étape vers une solution durable à la 
crise qui sévit au Moyen-Orient».  
«Ceux qui croient en l’ordre international 
devraient s’atteler à mettre en œuvre cet 
avis (qui) n’est pas simplement un docu-
ment juridique mais bien une boussole 
morale que nous devons suivre afin de 
faire advenir un monde où le droit interna-
tional protégerait les plus vulnérables et 
demanderait aux plus puissants de rendre 
compte de leurs actes», a-t-il signalé. 

M. B.

LA COUR constitutionnelle a 
reçu depuis l’annonce par 
l’Autorité nationale 
indépendante des élections 
(ANIE) des dossiers de 
candidature acceptés pour la 
présidentielle du 7 septembre, 
quatre recours introduits par 
des prétendant à la 
candidature dont les dossiers 
ont été rejetés. Le directeur 
général par intérim des 

affaires juridiques et de la 
justice constitutionnelle, 
M. Ahmed Ibrahim Boukhari, 
a fait savoir que la réception 
des recours des prétendants à 
la candidature à la 
Présidentielle du 7 septembre 
dont les dossiers ont été 
rejetés par l’ANIE se 
poursuivait, faisant état de « 
quatre recours introduits 
jusqu’à présent». Il a par 

ailleurs rappelé que la loi 
permettait aux prétendants à la 
candidature, dont les dossiers 
ont été rejetés, d’introduire un 
recours contre la décision de 
l’ANIE auprès de la Cour 
constitutionnelle dans un délai 
maximum de quarante-huit 
(48) heures suivant l’heure de 
la notification. 
Pour rappel, trois candidats, 
parmi 16 prétendants, ont 

rempli les conditions 
contenues dans la loi 
organique relative au régime 
électoral. Il s’agit du candidat 
du Mouvement de la société 
pour la paix (MSP), M. 
Abdelaali Hassani Cherif, le 
candidat du Front des forces 
socialistes (FFS), M. Youcef 
Aouchiche et le candidat M. 
Abdelmadjid Tebboune. 

S. N.

PRÉSIDENTIELLE 

Quatre recours déposés à la Cour 
constitutionnelle

POUR METTRE FIN À LA TRAGÉDIE À GAZA 

 «Seule voie, le droit à un Etat palestinien» 
affirme Bendjama

Dans un communiqué 
publié par le ministère 
sahraoui des Affaires 

étrangères, le gouvernement sah-
raoui estime que «la reconnais-
sance par la France du plan d’au-
tonomie du territoire du Sahara 
occidental, dans le cadre de la 
prétendue souveraineté marocai-
ne, est une position hostile et ins-
tigatrice qui l’exclut totalement 
des efforts de la communauté 
internationale liés à la décoloni-
sation du Sahara occidental. 
Le gouvernement sahraoui a 
indiqué que «l’escalade de la 
position française place la France 
dans la catégorie des occupants 
et en fait une partie indésirable 
pour la partie sahraouie, y com-
pris dans sa participation à la 
Mission des Nations unies pour 
l’organisation d’un référendum 
au Sahara occidental (Minurso)». 
Pour le gouvernement sahraoui, 
«la position française concernant 
le soutien à un régime 

envahisseur et oppressif alimente 
la stratégie de tensions et sou-
tient ouvertement la politique 
d’expansion et d’annexion forcée 

des terres d’autrui». «Cette posi-
tion, qui contredit les principes 
du droit international et les obli-
gations internationales de la 

France, en tant que membre per-
manent du Conseil de sécurité 
des Nations unies, révèle, une 
fois de plus, au monde le véri-
table visage colonial de la France 
et expose son implication dans le 
conflit et l’agression continue 
contre le peuple sahraoui», sou-
ligne encore le communiqué sah-
raoui, estimant que cette position 
«confirme clairement qu’elle est 
un partenaire direct, avec prémé-
ditation, dans tous les crimes liés 
à la guerre d’extermination en 
cours menée par l’Etat occupant 
marocain contre notre peuple». 
Le communiqué du ministère 
sahraoui des Affaires étrangères 
poursuit : «Le peuple sahraoui 
n’oubliera jamais le passé colo-
nial de la France et sa participa-
tion directe aux tentatives visant 
à l’éliminer et à lui résister, 
depuis le début du siècle 
dernier et au milieu des années 
cinquante et soixante-dix du 
même siècle».  

Le ministère sahraoui a indiqué, 
dans le même sens, que «la Fran-
ce, qui a utilisé ses équipements 
militaires, notamment les avions 
Jaguar, contre les Sahraouis sans 
défense, apporte un soutien mul-
tidimensionnel à l’occupation 
marocaine illégale depuis le 31 
octobre 1975». 
En conclusion, le communiqué a 
affirmé que «le peuple sahraoui 
contrecarrera tous les plans de 
l’occupation marocaine et de 
ceux qui la soutiennent, comme 
la France coloniale, et qu’il reste 
plus déterminé que jamais à 
poursuivre sa lutte et sa résistan-
ce, par tous les moyens légi-
times, y compris les armes, pour 
défendre ses droits pour la liber-
té et l’indépendance, qui ne sont 
soumis à aucune prescription ni 
compromis, et en étendant sa 
souveraineté sur l’ensemble du 
territoire de la République arabe 
sahraouie démocratique». 

Hachemi B.

SOUTIEN FRANÇAIS À L’OCCUPATION MAROCAINE 

La RASD dénonce une escalade dangereuse
Le ministère sahraoui des Affaires étrangères a réagi, hier, avec fermeté au soutien de la France au plan d’annexion marocain du Sahara 

occidental. La RASD a confirmé que la position affichée par la France concernant le conflit au Sahara occidental constitue  
«une escalade dangereuse qui aura de graves conséquences pour la paix, la sécurité et la stabilité dans l’ensemble de la région». 
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SALON 
INTERNATIONAL 
DU TOURISME 
EN SEPTEMBRE 
À PARIS 
L’Algérie de la partie 
DANS une démarche de promouvoir 
la destination et le potentiel 
touristique du pays, l’Algérie prendra 
part au Salon international du 
tourisme IFTM-Top Resa qu’abritera 
la capital française du 17 au 19 
septembre. 
C’est ce qu’a annoncé hier le 
ministère du Tourisme et de 
l’Artisanat, affirmant que cette 
participation s’inscrit dans le cadre 
de la concrétisation du programme 
d’action du ministère visant la 
promotion de la destination Algérie. 
«Dans la continuité du travail 
promotionnel du secteur du tourisme 
au niveau international en participant 
à des rendez-vous et expositions 
spécialisées dans le tourisme, le 
secteur du tourisme et de l’Artisanat 
participera au Salon international du 
Tourisme IFTM-Top Resa qui se 
déroulera à Paris du 17 au 19 
septembre, afin de promouvoir la 
destination touristique algérienne et 
de présenter les composantes et le 
patrimoine matériel et immatériel», a 
indiqué le ministère dans un 
communiqué, appelant les opérateurs 
intéressés par cette manifestation à 
faire le nécessaire. 
Ces derniers sont appelés à remplir le 
formulaire de participation et de le 
transmettre au plus tard le 1 août au : 
ont.dmd@gmail.com ou 
ont@mta.gov.dz. Cette demande de 
participation devrait être 
accompagnée d’un dossier composé 
d’une copie de la licence d’opérateur 
touristique, d’une fiche technique des 
produits qui seront présentés, copies 
des passeports des représentants des 
exposants et d’une attestation 
d’inscription auprès de la sécurité 
sociale. 
Le ministère a en outre apporté des 
précisions relatives entre autres à la 
sélection qui se fera parmi les 
agences recevant des touristes dans la 
limite de l’espace alloué au Pavillon 
algérien et que la fiche technique 
«vise à sélectionner les meilleures 
offres en adéquation avec le marché 
touristique français». Les 
candidatures manquantes ne sont pas 
prises en compte, selon les précisions 
du département du Tourisme. 
Cette participation de l’Algérie à ce 
Salon, qui n’est pas une première, est 
une opportunité idoine pour 
promouvoir le potentiel touristique 
du pays. IFTM-Top Resa, plus qu’un 
simple Salon, il se positionne comme 
une plateforme internationale 
dynamique où se rencontrent tous les 
acteurs, innovateurs et leaders du 
secteur du tourisme. 
C’est surtout une occasion d’explorer 
les dernières avancées du secteur, 
nouez des partenariats stratégiques et 
restez à l’affût des opportunités qui 
façonneront l’avenir du voyage et du 
tourisme. 

L. A. A.

SONATRACH est déterminée à atteindre 
les plus hauts niveaux d’efficience produc-
tive dans ses installations industrielles. 
C’est ce qu’a indiqué son PDG, Rachid 
Hachichi, lors d’une visite de travail et 
d’inspection dans la zone industrielle d’Ar-
zew dans la wilaya d’Oran. A la tête d’une 
importante délégation de cadres dirigeants 
de l’entreprise pour s’enquérir du fonction-
nement des unités de production à Arzew, 
les 24 et 25 juillet, le PDG de Sonatrach a 
souligné «l’engagement constant de Sona-
trach à atteindre les plus hauts niveaux 
d’efficience productive dans ses différentes 
installations et bases industrielles». 
Cette visite reflète également la volonté de 
Sonatrach d’accélérer la cadence des pro-
jets vitaux «bénéficiant aux citoyens», a-t-
il ajouté. M. Hachichi a entamé sa visite 
par l’inspection du quai de chargement de 
propane et de butane du Complexe de 
liquéfaction du gaz naturel (GP1Z), un 
maillon important de la chaîne de valeur du 
gaz naturel liquéfié, selon la même source. 
Il s’est ensuite rendu au Complexe de 

liquéfaction du gaz naturel (GL3Z), où il a 
reçu des explications sur le plan de réhabi-
litation de cette installation prévoyant des 
travaux de maintenance faisant appel aux 
techniques de l’intelligence artificielle et 
aux technologies de pointe en vue réduire 
l’empreinte carbone et de renforcer la dura-
bilité des ressources dans cette installation 
stratégique. 
Le PDG de Sonatrach s’est également 
enquis du fonctionnement des terminaux 
de chargement du gaz naturel liquéfié 
(GNL) avant de visiter les installations de 
la Société de gestion et d’exploitation des 
terminaux marins à hydrocarbures (STH) à 
Arzew. Au deuxième jour de la visite, M. 
Hachichi et la délégation l’accompagnant 
ont inspecté le projet de réalisation d’une 
station de dessalement à Cap Blanc (ouest 
d’Oran) d’une capacité de production de 
300.000 mètres cubes/jour, dont les travaux 
ont atteint 69%. Ce projet vital réalisé par 
l’Algerian Energy Company (AEC) devrait 
contribuer à l’alimentation de la wilaya en 
eau potable et renforcer les ressources 

hydriques des wilayas voisines, a souligné 
la même source. 
Il s’est ensuite rendu à Beni Saf (wilaya 
d’Aïn Témouchent) pour inspecter la sta-
tion de dessalement de Chatt El Hilal, où 
un incendie s’est déclaré la semaine derniè-
re, avant de reprendre partiellement ses 
activités de production «en un temps 
record» avec une capacité de 100 000 
mètres cubes/jour. Cette station retrouvera 
sa pleine capacité de 200 000 mètres 
cubes/jour après le parachèvement des tra-
vaux de maintenance «dans les tout pro-
chains jours», a-t-on indiqué. 
M. Hachichi a achevé sa visite en se ren-
dant au siège de la Sonatrach Management 
Academy à Oran, où il a reçu des explica-
tions sur les différentes filières de forma-
tion proposées, avant d’inspecter ses struc-
tures de base dotées de moyens pédago-
giques et d’équipements technologiques 
modernes qui permettent d’offrir une for-
mation de qualité aux cadres et employés 
du groupe Sonatrach. 

M. B.

ATTEINDRE LES PLUS HAUTS NIVEAUX D’EFFICIENCE PRODUCTIVE 

L’engagement de Sonatrach

«Le CREA a accueilli 
avec beaucoup de 
satisfaction les nou-

velles décisions concernant 
l’export hors hydrocarbures 
annoncées par le président de la 
République, Abdelmadjid Teb-
boune, lors de la cérémonie de 
la 2e édition de remise du Prix 
du président de la République 
du meilleur exportateur pour 
l’année 2023», a indiqué le 
CREA dans un communiqué. 
«Ces mesures salvatrices vont 
permettre d’amplifier, de 
manière très significative, le 
volume et la diversification des 
produits exportés et de rehaus-
ser encore plus l’image positive 
de notre pays», selon le CREA, 
qui a salué «la vision straté-
gique du président de la Répu-
blique ainsi que sa volonté de 
tout mettre en œuvre pour assu-
rer le renforcement de l’écono-
mie de notre pays».Parmi les 
mesures que le président de la 
République a citées figurent la 

redéfinition de la carte du com-
merce extérieur du pays, en 
tenant compte de l’intérêt natio-
nal et des défis géopolitiques 
mondiaux, la libéralisation des 
exportations de certains secteurs 
de production dont les capacités 
ont dépassé les besoins natio-
naux, à l’instar de l’huile, du 
sucre et des pâtes, ainsi que la 
création de bases logistiques 
destinées à l’exportation au 
niveau de tous les pôles écono-
miques. 
Le président de la République a 
également cité l’extension du 
réseau bancaire algérien à 
l’étranger, notamment en 
Afrique, l’ouverture de lignes 
commerciales aériennes et 
maritimes pour renforcer le rôle 
pivot de l’Algérie dans la 
région, l’ouverture de l’investis-
sement aux opérateurs privés et 
étrangers dans le domaine des 
réseaux de grande distribution, 
ainsi que la possibilité donnée 
aux exportateurs d’utiliser le 

système d’admission temporai-
re pour augmenter le taux de 
leurs exportations de produits à 
haute valeur ajoutée. 
Le Président a, en outre, fait 
part de l’enregistrement d’un 
niveau sans précédent des 
exportations hors hydrocar-
bures, frôlant les 7 milliards de 
dollars. Ces résultats positifs 
«traduisent concrètement la 
forte volonté de remporter le 
pari des choix stratégiques que 
nous avons adoptés, conformé-
ment aux engagements que 
nous avons pris», a indiqué le 
président de la République. 
Le CREA a, par ailleurs, félicité 
l’ensemble des chefs d’entrepri-
se dont les efforts à l’export ont 
été primés par Monsieur le pré-
sident de la République. Les 
prix ont été décernés à l’entre-
prise Tosyali Algérie, spéciali-
sée dans la métallurgie, qui a 
remporté le prix dans la catégo-
rie des exportateurs de produits 
industriels, à l’entreprise 

Intradis Algeria, qui a décroché 
le prix dans la catégorie des 
exportateurs de produits agri-
coles. Dans la catégorie des 
exportateurs de services, c’est le 
groupe Clinica qui a remporté le 
prix du président de la Répu-
blique. La société de sidérurgie 
Algerian Qatari Steel (AQS) a, 
quant à elle, obtenu le prix dans 
la catégorie des exportateurs 
vers le Continent africain. Le 
président de la République a 
également remis le prix du plus 
jeune exportateur à Noureddine 
Messali, directeur de l’entrepri-
se Alteo Energie, spécialisée 
dans les services administratifs 
et le marketing d’entreprises. Le 
prix de la meilleure femme 
exportatrice a été décerné à 
Fatima Menaa, propriétaire de 
la société Tolga El Baraka, spé-
cialisée dans la production de 
produits d’emballage destinés 
principalement à l’industrie 
agroalimentaire. 

Lilia A.A.

NOUVELLES MESURES POUR LES EXPORTATIONS 
HORS HYDROCARBURES 

SATISFACTION DU CREA 
Les mesures visant 

l’encouragement des 
exportations citées par le 

président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, à 

l’occasion de la cérémonie de 
la 2e édition de remise du Prix 
du président de la République 

du meilleur exportateur pour 
l’année 2023, ont été saluées 
par le patronat. Le Conseil du 

renouveau économique 
algérien (CREA) a exprimé sa 

satisfaction, qualifiant ces 
mesures de salvatrices et qui 
vont sans doute augmenter le 

volume des exportations.
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5 ENSEIGNEMENT 
SUPÉRIEUR 
77% des bacheliers 
ont finalisé 
les préinscriptions 
C’EST un taux de 70,07% des nou-
veaux bacheliers, session juin 2024, 
qui ont confirmé leurs préinscriptions 
en ligne en vue de rejoindre les diffé-
rentes filières et spécialités universitai-
re, a fait savoir, hier, le ministre de 
l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scientifique, Kamel Badda-
ri. Les résultats de l’orientation univer-
sitaire seront publiés le 6 août pro-
chain. Lors de la conférence nationale 
des universités tenue, hier, au siège du 
ministère, le ministre a également sou-
ligné, que 392 480 étudiants ont pu 
accéder à la plateforme et valider la 
charte électronique du ministère, attei-
gnant un taux de 95,70 %. Le ministre 
a précisé que le processus se poursuit 
jusqu’à minuit, avec une période de 
confirmation des choix prévue du 28 
au 30 juillet 2024. Pour les bacheliers 
n’ayant obtenu aucun de leurs choix, 
ils pourront, durant la période allant du 
04 au 06 août prochain, remplir une 
autre fiche de vœux par ordre décrois-
sant. La fiche doit contenir six (06) 
choix, dont deux (02) obligatoirement 
dans les cursus de licence à inscription 
locale ou régionale. 

L. L. 
 
TIZI OUZOU  
78 bacheliers parmi 
la population carcérale 
DES 117 candidats parmi la population 
carcérale à avoir subi les épreuves du 
baccalauréat de cette année 2024 au 
niveau de la wilaya de Tizi Ouzou, 78 
d’entre eux ont décroché ce titre 
ouvrant bel et des biens des perspec-
tives d’avenir professionnel, soit un 
taux de réussite estimé à 67%. La 
moyenne nationale de réussite parmi la 
population carcérale, faut-il rappeler, 
est de 63,43 %. Concernant leur pré-
inscription et leur inscription définitive 
sur la plate-forme de l’enseignement 
supérieur, ce sont des formalités qui 
ressortent de la compétence de l’admi-
nistration carcérale locale, celle-là 
même qui se chargea de leur inscrip-
tion sur la liste des candidats à subir 
l’examen du baccalauréat. C’est ce 
qu’a indiqué une voix émanant du Par-
quet de Tizi-Ouzou. La même source a 
précisé que les lauréats ont été invités 
par l’administration carcérale à expri-
mer leurs choix quant à la filière à 
suivre pour qu’elle la transmette à la 
partie compétente. Idem concernant des 
recours éventuels. En somme, les 
études supérieures sont désormais à la 
portée de ces détenus bacheliers. 

Saïd Tissegouine 
 
SÛRETÉ DE WILAYA 
DE TIZI OUZOU  
Arrestation de deux 
narcotrafiquants 
LES ÉLÉMENTS de la police judiciaire 
de Tizi Ouzou ont réussi à arrêter au 
cours de la semaine écoulée deux nar-
cotrafiquants âgés de 32 et 34 ans et la 
saisie de plus d’un kilogramme de kif 
traité destiné à la commercialisation. 
La quantité exacte saisie sur les deux 
narcotrafiquants, selon le communiqué 
émanant de la cellule de communica-
tion de la sûreté de wilaya, est de 1,12 
kilogramme.  
Le communiqué note encore que les 
deux mis en cause ont été présentés 
devant le Parquet de Tizi Ouzou qui les 
a, après la procédure d’usage, placés en 
détention préventive. 

S. T.

LES SERVICES de la sûreté de 
wilaya d’Alger ont procédé à 
l’arrestation de quatre per-
sonnes impliquées dans une 
agression à l’arme blanche, 
perpétrée sur des employés 
d’une pharmacie à Bab 
Ezzouar, à Alger, avant de 
prendre la fuite. Les mis en 
cause ont été déférés devant le 
procureur de la République. 
C’est ce qu’a indiqué un com-
muniqué de la sûreté de wilaya 
d’Alger. 
Les investigations menées par 
la police ont permis d’identifier 
les quatre agresseurs, membres 
d’une même famille, dont une 

femme et deux repris de justice. 
Le même corps de sécurité a 
fait état de la récupération de 
trois armes blanches et deux 
battes de baseball, selon la 
même source. Concernant le 
mobile de cette agression, la 
sûreté d’Alger a expliqué qu’il 
est lié à leur tentative de se pro-
curer des psychotropes. 
Les services de la Sûreté natio-
nale précisent que l’affaire 
remonte au lundi 22 juillet, 
après que le centre de comman-
dement et de contrôle de la 
sûreté de wilaya d’Alger a reçu 
un appel indiquant que les 
employés d’une pharmacie, 

sise à Bab Ezzouar, ont fait 
l’objet d’une agression, suivie 
de coups et blessures volon-
taires à l’aide d’armes blanches 
prohibées, par un groupe d’in-
dividus, dont une femme, avant 
de prendre la fuite.  
Des investigations ont été enta-
mées par les services de la poli-
ce judiciaire, sous la supervi-
sion du parquet territorialement 
compétent, ayant abouti, en 
moins de 24 heures, à l’identi-
fication et l’arrestation des 
agresseurs. 
Les mis en cause ont été pré-
sentés devant le procureur de la 
République territorialement 

compétent pour les chefs d’ac-
cusation «constitution de bande 
quartier dans le but de semer la 
terreur et agression de citoyens, 
coups et blessures volontaires à 
l’aide d’armes blanches» ainsi 
que «possession et port 
d’armes blanches de catégorie 
6 sans motif légal».  
Ils ont également été accusés 
de «destruction volontaire de 
biens d’autrui», «incitation et 
participation à constitution de 
bande de quartier avec port 
d’armes blanches dans le but 
d’agresser et semer la terreur», 
conclut le communiqué. 

S. B.

Les agresseurs des pharmaciens 
devant le Procureur 

Face à l’augmentation des agressions 
contre les pharmacies, signalées 
quasi quotidiennement selon M. Mer-

ghemi, ce dernier appelle les autorités à 
prendre des mesures concrètes et immé-
diates pour protéger les professionnels de 
la santé et prévenir de futures agressions 
afin de garantir la continuité des services 
essentiels qu’ils fournissent. 
Le président du Snapo a aussi exprimé une 
vive inquiétude suite à «l’agression violen-
te et barbare» survenue il y a quelques 
jours, à Bab Ezzouar, dans la wilaya d’Al-
ger. Il a tenu à noter qu’»un pharmacien et 
ses employés ont été attaqués à l’arme 
blanche et à l’épée, un acte qui a gravement 
blessé plusieurs membres du personnel, 
dont un employé qui est toujours en soins 
intensifs et qui risque de perdre sa main 
après avoir été frappé avec une épée par 
l’un des agresseurs criminels». Il a ajouté 
que cette attaque représente non seulement 
«un acte de violence inacceptable, mais 
aussi une menace directe à la sécurité des 
professionnels de la santé qui assurent des 
services vitaux pour la société». 
Réitérant la nécessité urgente de la mise en 
place d’une protection renforcée pour les 
pharmaciens, il a également souligné la 
nécessité d’une application rigoureuse des 
lois en vigueur, notamment celle promul-
guée par le président de la République 
Abdelmadjid Tebboune. Selon l’ordonnan-
ce présidentiel modifiant et complétant le 
code pénal, les nouvelles dispositions pré-
voient notamment «la protection pénale de 
l’ensemble des personnels des établisse-
ments de santé publics et privés contre les 
agressions verbales et physique et la 
répression des actes de destruction des 
biens meubles et immeubles des établisse-
ments de santé et des actes d’atteinte à la 
dignité des patients et au respect dû aux 
personnes décédées, par le biais des 
réseaux sociaux». 
Le représentant des pharmaciens s’est tou-
tefois dit désolé de noter que concrètement, 
sur le terrain, «il semble que cette protec-
tion a été principalement appliquée aux éta-
blissements publics et non aux établisse-
ments privés tels que les pharmacies».  

Il a enchaîné : «Cette situation est préoccu-
pante car la loi est censée offrir une protec-
tion uniforme à tous les établissements de 
santé, sans distinction.» 
Face à cette réalité constatée sur le terrain, 
M. Merghemi a lancé un appel au ministè-
re de la Justice pour qu’»il examine attenti-
vement les cas d’agression contre les phar-
macies afin de clarifier le cadre légal de 
l’application de la loi contre ces agres-
sions». 
Le président du Snapo a également cité la 
loi 05-23 portant sur la prévention contre la 
drogue et les psychotropes ainsi que la 
répression de leur utilisation et commerce 
illégaux. Il a affirmé que cette loi prévoit 
des sanctions sévères pour les agressions 
visant les professionnels de santé, qu’ils 
soient médecins ou pharmaciens, dans le 
but d’obtenir des substances illégales. Il a 
toutefois relevé que «l’application de ce 
décret demeure insuffisante et nécessite des 
mesures plus efficaces pour protéger les 
travailleurs des pharmacies contre de telles 
attaques». 
En outre, le Dr Merghemi a insisté, au nom 
du syndicat, sur la nécessité de faciliter 
l’obtention de licences pour l’installation 
de caméras de surveillance et d’alarmes 
dans les pharmacies. Il a expliqué que ces 
dispositifs sont essentiels pour renforcer la 

sécurité, détecter les criminels et faciliter la 
collaboration avec les forces de l’ordre. Il a 
déploré les obstacles administratifs qui 
entravent parfois cette procédure et appelle 
le ministère de l’Intérieur à donner des ins-
tructions claires pour simplifier le proces-
sus. 
Le président du Snapo a également propo-
sé l’établissement d’une ligne d’urgence, 
soit un numéro vert, spécifiquement pour 
les pharmacies, et ce afin de permettre un 
contact rapide avec les services de sécurité 
les plus proches en cas de menace. Cette 
mesure vise à garantir une réaction rapide 
et efficace des autorités pour prévenir les 
actes criminels. 
Par ailleurs, face à la montée croissante des 
agressions contre les pharmacies, le prési-
dent du Snapo a annoncé que des proposi-
tions détaillées pour une application 
concrète sur le terrain seront prochaine-
ment soumises aux autorités concernées, 
notamment les ministères de la Santé, de 
l’Intérieur et de la Justice. Ces propositions 
visent à renforcer la protection des pharma-
cies contre les agressions quotidiennes et à 
garantir que les professionnels de la santé 
puissent exercer leur métier en toute sécu-
rité. 

Sihem Bounabi

VIOLENTE AGRESSION CONTRE UNE PHARMACIE 
À BAB EZZOUAR 

Le Snapo réclame des sanctions 
sévères  

Suite à l’agression des pharmaciens sur leur lieu de travail, dans une pharmacie à Bab Ezzouar, à Alger, 
dont les images violentes ont choqué l’opinion publique, le Syndicat des pharmaciens d’officine 

réclame une application stricte des lois existantes pour leur protection. C’est ce qu’a déclaré, hier, 
au Jeune Indépendant, Karim Merghemi, président du Snapo. 
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GAZA  

Territoire asphyxié par la violence  
et la crise humanitaire 

Depuis le 7 octobre 2023, la situation à Gaza s’est détériorée de manière alarmante, notamment au sud de l’enclave. Le cycle de 
déplacement imposé par l’entité sioniste a exaspéré les souffrances des Palestiniens. Hier, l’armée d’occupation a annoncé de 

nouveaux ordres d’évacuation forcée concernant une zone prétendument «humanitaire et sécurisée» à l’ouest et au sud de Khan 
Younis, dans le sud de la bande de Gaza.

En l’espace de seulement quatre 
jours, selon les données fournies 
par le Bureau des affaires humani-

taires de l’ONU (Ocha), plus de 182.000 
Palestiniens ont été contraints de fuir leur 
domicile dans le centre et l’est de Khan 
Younès.  
Selon une carte diffusée par l’armée sio-
niste, 27 quartiers sont signalés en rouge 
dans cette zone présentée comme sécuri-
sée. Les autorités militaires ont instruit les 
résidents encore présents dans les quar-
tiers sud de Khan Younis de quitter immé-
diatement leurs foyers et de se réinstaller 
temporairement dans la région de Mawasi, 
à l’ouest, qui est qualifiée de ‘’réhumani-
sée’’. 
Lundi dernier, l’armée d’occupation avait 
déjà réduit cette zone prétendue humani-
taire en ordonnant l’évacuation des habi-
tants des quartiers est de Khan Younis, 
prélude à une offensive aérienne, des 
bombardements d’artillerie et une inva-
sion soudaine qui ont causé de nom-
breuses pertes humaines. 
Au cours des mois précédents, l’armée 
sionsite a exigé que les citoyens quittent 
leurs maisons pour se diriger vers ces 
quartiers et zones au sud, les qualifiant 
d’humanitaires et sûrs. Cependant, samedi 
matin, les forces d’occupation ont ouvert 
le feu avec des mitrailleuses sur les tentes 
des déplacés dans les quartiers sud de 
Khan Younis. 
La zone, que l’armée sioniste désigne 
comme ‘’humanitaire’’, est en réalité sur-
peuplée et dépourvue des conditions mini-
males de dignité humaine. Les nouveaux 
ordres d’évacuation ont provoqué un 
déplacement massif de la population vers 
les régions occidentales et sud de Khan 
Younis. Les Nations Unies ont souligné 
que ces ordres d’évacuation, accompagnés 
de bombardements intensifs, entravent 
considérablement les efforts d’aide huma-
nitaire. Les habitants font face à une pénu-
rie d’eau sévère et vivent dans des condi-
tions sanitaires alarmantes, exacerbées par 
une crise d’eaux usées qui entraîne la stag-
nation de l’eau au milieu des destructions. 
Les frappes d’occupation se poursuivent 
dans les quartiers ouest de Khan Younis, 
qui avaient pourtant été annoncés comme 
«sûrs». En juillet courant, l’armée avait 
commis deux massacres dans ces zones. 
Le premier, le 13 juillet dans le secteur de 
Mawasi à l’ouest de la ville, a causé la 
mort de 90 civils et blessé 300 personnes. 
Le second, débuté lundi dernier, a entraîné 
la mort de 129 civils et fait 416 blessés. 
La barbarie sioniste n’a pas épargné les 
travailleurs humanitaires les locaux des 
Nations Unies. Les humanitaires, notam-
ment de l’Office de secours et de travaux 
des Nations Unies pour les réfugiés de 
Palestine (UNRWA), sont devenus des 
cibles prioritaires des soldats israéliens 
afin de les dissuader d’apporter l’aide 
humanitaire aux gazaouis.  
  
199 EMPLOYÉS DES NATIONS  
UNIES TUÉS 
Dans un communiqué de presse publié 
hier, l’agence a annoncé que 199 de ses 
employés ont perdu la vie, en parallèle de 
centaines d’autres blessés depuis le début 

de l’agression. L’UNRWA précise égale-
ment que la majorité de ses centres ont été 
la cible de bombardements, ce qui a gra-
vement perturbé les opérations humani-
taires dans la région. Malgré les dangers, 
l’agence a fait savoir que 1.100 de ses 
employés demeurent engagés sur le ter-
rain, fournissant des services essentiels 
aux personnes déplacées qui cherchent 
refuge dans des abris.  
Un des défis majeurs que l’UNRWA met 
en avant est le manque de carburant, qui 
entrave le bon fonctionnement des équipes 
médicales et environnementales. Cette 
pénurie a également des conséquences sur 
les centres de production alimentaire et de 
cuisson, affectant directement la capacité 
à nourrir les millions de personnes dépla-
cées. Selon l’UNRWA, environ 1,9 mil-
lion de personnes vivent dans des condi-
tions désastreuses. 
L’Office de secours et de travaux des 
Nations Unies pour les réfugiés de Pales-
tine dans le Proche-Orient joue un rôle 
crucial dans la fourniture d’aide humani-
taire à Gaza, où les besoins sont aigus en 
raison des conflits et des crises humani-
taires continues. Dans ce contexte, la 
Chine a exprimé son opposition ferme à 
toute tentative visant à attaquer ou à dis-
créditer l’UNRWA, considérant ces 
actions comme un obstacle à l’exécution 
de son mandat essentiel.  
 
LA CHINE APPELLE À L’APPLICATION 
DES RÉSOLUTIONS ONUSIENNES  
Le représentant permanent de la Chine 
auprès des Nations Unies, Fu Cong, a sou-
ligné, avant-hier soir, l’importance de 
garantir la sécurité des travailleurs huma-

nitaires sur le terrain et a appelé l’entité 
sioniste à respecter ses obligations en 
vertu du droit humanitaire international. 
Cela inclut l’ouverture de tous les points 
de passage terrestres pour permettre un 
accès humanitaire fluide et la fourniture 
de la sécurité et de l’assistance nécessaires 
aux agences engagées dans l’aide aux 
populations affectées. 
Face à cette crise sans précédent, le diplo-
mate chinois a indiqué que les négocia-
tions sur le conflit dans la bande de Gaza 
«ne doivent pas se poursuivre indéfini-
ment».    
Ce conflit dure depuis plus de neuf mois et 
a provoqué une catastrophe humanitaire 
sans précédent, qui ne cesse de s’aggraver, 
avec près de 40.000 victimes civiles inno-
centes, a-t-il dit lors d’une réunion d’in-
formation du Conseil de sécurité de 
l’ONU sur la situation au Moyen-Orient, 
dont la question palestinienne.    
«Les lignes rouges du droit international 
et du droit humanitaire international ont 
été franchies à plusieurs reprises», a esti-
mé M. Fu.    
Cela fait presque deux mois que la résolu-
tion 2735 du Conseil de sécurité a été 
adoptée, mais l’entité sioniste a poursuivi 
ses opérations militaires à grande échelle 
dans l’enclave palestinienne ces deux der-
niers mois, a-t-il noté, soulignant que «les 
vies civiles ne doivent pas être utilisées 
comme monnaie d’échange pour les négo-
ciations et les offensives militaires ne sau-
raient créer les conditions nécessaires à la 
libération des otages».   
«Les négociations ne doivent pas se pour-
suivre indéfiniment», a souligné M. Fu, 
car «il n’y a pas un instant à perdre 

lorsque des vies sont en jeu et que l’atté-
nuation de la catastrophe humanitaire ne 
souffre aucun délai».  
 L’ambassadeur a exhorté l’entité sioniste 
à cesser immédiatement toutes ses opéra-
tions militaires dans la bande de Gaza et a 
demandé aux Etats-Unis d’exercer une 
pression plus forte sur l’entité sioniste 
pour l’aider à parvenir à un cessez-le-feu 
immédiat.    
«La Chine soutient le Conseil dans l’adop-
tion des mesures nécessaires à la mise en 
œuvre des résolutions pertinentes», a sou-
ligné M. Fu.    
M. Fu a aussi souligné que les activités de 
colonisation en Cisjordanie violaient le 
droit international et les résolutions perti-
nentes du Conseil de sécurité et sapaient 
les fondements de la solution à deux Etats, 
appelant à l’arrêt de toutes les activités de 
colonisation et de la violence des colons.    
Concernant les retombées négatives du 
conflit dans la bande de Gaza, l’ambassa-
deur a averti que «laisser les flammes de 
la guerre et l’instabilité se propager enco-
re plus loin ne ferait que conduire à une 
catastrophe qui engloutirait toute la 
région».    
«La Chine soutient fermement la création 
d’un Etat palestinien indépendant et 
appelle à la tenue d’une conférence de 
paix internationale plus large, plus effica-
ce et qui fasse autorité afin d’élaborer un 
calendrier et une feuille de route pour la 
mise en œuvre de la solution à deux Etats, 
en vue de remettre la question palestinien-
ne sur la voie d’un règlement politique», 
a-t-il conclu. 
 
 BILAN TRAGIQUE  
Des sources médicales ont rapporté, hier, 
que le bilan des violences engendrées par 
l’occupation israélienne depuis le 7 
octobre 2023 a atteint des chiffres dévas-
tateurs. Actuellement, le nombre total de 
martyrs est estimé à 39 258, parmi les-
quels la majorité sont des enfants et des 
femmes. De plus, le nombre de blessés 
s’élève à 90 589, illustrant la gravité de la 
crise humanitaire qui frappe l’enclave 
palestinienne. 
Tragiquement, au cours des dernières 24 
heures seulement, les forces israéliennes 
ont perpétré quatre massacres contre des 
familles dans la bande de Gaza, entraînant 
la mort de 41 personnes et blessant 103 
autres.  
Un des massacres les plus choquants a eu 
lieu hier à l’école Khadija, qui a été trans-
formée en un centre médical de campagne 
dans la région de Deir Al-Balah. Là, un 
massacre a coûté la vie à 30 personnes, 
tandis que plus de 100 autres ont été bles-
sées, dont plusieurs cas sont considérés 
comme graves.  
Un autre aspect déchirant de cette situa-
tion est la présence de milliers de victimes 
qui restent sous les décombres ou sur les 
rues, inaccessible aux équipes de secours 
en raison des bombardements et des 
dévastations. La capacité des services de 
secours à intervenir est gravement entra-
vée par l’armée sioniste, aggravant la 
souffrance des familles qui espèrent 
retrouver leurs proches.  

Mohamed M.
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LAVROV DÉNONCE LA MONTÉE EN PUISSANCE DE L’OTAN EN ASIE-PACIFIQUE  

Un danger pour la stabilité régionale 
Le ministre russe des Affaires étrangères, Sergueï Lavrov, a exprimé, hier depuis Vientiane capitale du Laos, des préoccupations 
concernant l’intensification de la présence de l’OTAN dans la région Asie-Pacifique. Lors d’une conférence de presse suivant une 
réunion au format Russie-ASEAN, Lavrov a mis en lumière les ramifications géopolitiques que cette expansion pourrait engendrer, 

suggérant qu’elle impliquerait tous les « vices » du dispositif de sécurité euro-atlantique, jusqu’ici axé sur les intérêts des États-Unis. 

Lavrov a souligné que de nombreux 
signes indiquent une augmentation 
de la tension dans la région. Selon 

ses propos, l’OTAN ne saurait être consi-
dérée simplement comme une structure 
défensive, elle est, selon lui, un instru-
ment de domination américaine.  
«Il y a beaucoup de signaux et de signes 
que la confrontation s’intensifie», a-t-il 
déclaré à la presse. «Si l’OTAN s’installe 
ici, elle apportera tous les vices du systè-
me de sécurité euroatlantique », a-t-il 
indiqué, faisant référence à ce qu’il consi-
dère comme un échec de l’OTAN à appor-
ter la stabilité et la sécurité là où elle est 
présente.   
Un système de sécurité qui «a depuis 
longtemps montré que son objectif est 
essentiellement d’assurer la domination 
des États-Unis», a-t-il ajouté.  
Un des éléments de préoccupation 
majeurs soulevés par Lavrov est l’accord 
de planification nucléaire commune 
récemment conclu entre les États-Unis et 
la République de Corée. Cela soulève des 
questions sur l’escalade des capacités 
nucléaires dans la région, ajoutant une 
couche supplémentaire de complexité à la 
déjà fragile dynamique de sécurité en 
Asie-Pacifique.  
Lavrov a également critiqué les initiatives 
comme AUKUS, une alliance entre l’Aus-
tralie, le Royaume-Uni et les États-Unis, 
soulignant qu’elle vise à saper la sécurité 
d’une région qui est historiquement 
exempte d’armements nucléaires. 
Le 17 juillet, à peine quelques jours après 
un sommet à Washington, l’OTAN a 
annoncé un renforcement de sa coopéra-
tion avec des pays tels que l’Australie, la 
Corée du Sud, le Japon et la Nouvelle-
Zélande. Cette annonce a été perçue par 
Lavrov comme un signal alarmant de l’es-

calade militaire dans la région. Il a égale-
ment fait référence à des déploiements de 
systèmes de missiles à moyenne portée, 
non seulement en Asie-Pacifique, mais 
aussi en Europe, depuis le retrait des 
États-Unis du traité sur les forces 
nucléaires à portée intermédiaire (FNI) en 
2019. 
En réponse à cette dynamique, Lavrov a 
exprimé l’espoir que les pays de 
l’ASEAN prennent véritablement 
conscience des dangers posés par ces 
développements. De plus, Vladimir Pouti-
ne a récemment annoncé la nécessité pour 
la Russie de reprendre la production d’ar-
mements à courte et moyenne portée, 

signalant ainsi une sévérité accrue dans la 
posture militaire russe. Malgré ces ten-
sions, Lavrov a souligné lors de la réunion 
avec ses homologues de l’ASEAN que la 
Russie et l’association approfondissaient 
leur coopération, en particulier dans le 
domaine de la sécurité. Il a affirmé que 
depuis plus de trois décennies, les rela-
tions entre la Russie et l’ASEAN ont 
atteint un caractère véritablement global, 
ce qui souligne un engagement croissant 
envers des partenariats stratégiques. 
Les discussions ont également porté sur la 
coopération dans les domaines écono-
miques, énergétiques, agricoles et éduca-
tifs, démontrant ainsi que les interactions 

entre Moscou et les nations de l’ASEAN 
ne se limitent pas uniquement aux ques-
tions militaires, mais englobent aussi un 
large éventail d’intérêts régionaux. «Un 
travail ciblé est mené pour approfondir la 
coordination dans les domaines de la poli-
tique et de la sécurité, en faisant face aux 
défis et aux menaces modernes. Nous 
constatons une dynamique positive dans 
des domaines pratiques, notamment l’éco-
nomie, l’énergie, l’agriculture, l’éduca-
tion», a poursuivi le ministre russe. Celui-
ci a également souligné que Moscou avait 
toujours préconisé le renforcement du rôle 
de l’ASEAN dans les affaires régionales. 

R.I. 

SOUDAN 

Le ministre de l’Agriculture réfute toute 
famine clamée par l’ONU

LE MINISTRE soudanais de l’Agriculture, Abubakr al-
Bushra, a fermement rejeté avant-hier les estimations de 
l’ONU concernant la famine au Soudan, affirmant qu’il 
n’existe pas de crise alimentaire dans le pays. 
Selon les données de l’organisation internationale, envi-
ron 755 000 personnes souffriraient de faim extrême au 
Soudan, une assertion que le ministre a qualifiée de non 
pertinente par rapport à la population totale de 50 millions 
de personnes. 
Lors d’une conférence de presse à Port-Soudan, al-Bush-
ra a minimisé les chiffres avancés par l’ONU, les jugeant 
comme étant insignifiants. Il a déclaré : « Ces chiffres 
représentent une fraction infime de notre population tota-
le. Il est donc inapproprié de les qualifier de famine». Le 
ministre a également exprimé des doutes quant à la capa-
cité des agences humanitaires à fournir des données pré-
cises depuis les zones contrôlées par les Forces de soutien 
rapide (RSF). 
Al-Bushra a également critiqué les tentatives des agences 
humanitaires de contourner les restrictions imposées par 
l’armée pour accéder aux zones sous contrôle des RSF. 
Selon lui, les conditions d’accès sont non seulement 
sévères mais également dangereuses. En conséquence, le 
gouvernement soudanais rejette les appels internationaux 
visant à ouvrir les frontières pour permettre la distribution 
de l’aide humanitaire. 
Cette déclaration survient dans un contexte de crise 

humanitaire croissante, alors que le conflit entre l’armée 
soudanaise et les Forces de soutien rapide a exacerbé la 
situation alimentaire dans le pays. 
Les membres du Conseil de sécurité de l’ONU ont expri-
mé leur vive préoccupation face à la situation humanitai-
re difficile et à l’insécurité alimentaire aiguë au Soudan. 
Ils se sont dits inquiets des violations persistantes du droit 
international et de l’impact dévastateur du conflit actuel 
sur les populations civiles, notamment les femmes et les 
enfants. Le Conseil a souligné l’urgence de trouver une 
solution durable pour améliorer les conditions de vie des 
Soudanais touchés par cette crise complexe. 
Dans un communiqué de presse publié avant-hier soir, les 
membres du Conseil de sécurité de l’ONU ont exhorté 
«les parties belligérantes à désamorcer, à mettre un terme 
aux hostilités et à assurer la protection des civils, y com-
pris à El Fasher, conformément au droit international 
humanitaire et aux droits de l’homme». 
Ils ont appelé les deux parties à «profiter des pourparlers 
(convoqués le 7 juillet par l’ONU à Genève) pour conve-
nir de mesures visant à mettre en œuvre, de toute urgen-
ce, ces objectifs et à œuvrer en faveur d’une fin durable à 
la crise au Soudan». 
Il convient de rappeler que depuis le 15 avril 2023, un 
conflit oppose les forces armées soudanaises et les Forces 
de soutien rapide (FSR). Le conflit a jusqu’à présent fait 
des milliers de morts et de blessés, et entraîné le déplace-

ment de millions de personnes. Notant également que des 
délégations de divers partis politiques et groupes de la 
société civile soudanais se sont réunies début juillet cou-
rant dans la capitale égyptienne, le Caire, pour trouver 
une solution politique à la crise. Cette conférence, qui a 
également vu la participation de représentants d’organisa-
tions régionales et internationales, a été organisée dans le 
but de trouver une issue à la situation délicate que traver-
se actuellement le pays. Selon le ministre égyptien des 
Affaires étrangères, de l’Emigration et des Expatriés, 
Badr Abdelatty, toute véritable solution politique à la 
crise soudanaise doit être fondée sur une vision purement 
soudanaise, émanant des Soudanais eux-mêmes. Il a sou-
ligné que l’inclusion de toutes les parties au Soudan dans 
le processus de recherche de la paix est essentielle, 
conformément aux principes de respect de la souveraine-
té, de l’unité et de l’intégrité territoriale du pays, ainsi 
qu’aux règles de non-ingérence dans ses affaires inté-
rieures. La conférence du Caire s’inscrit dans le cadre de 
ces efforts, menés en coopération avec les partenaires 
régionaux et internationaux, notamment les Nations 
Unies, l’Union africaine et la Ligue arabe. 
La situation politique au Soudan est complexe et multifa-
cette, avec des tensions entre différents groupes politiques 
et sociaux. La recherche d’une solution durable nécessite 
une approche inclusive, prenant en compte les diverses 
perspectives et aspirations des Soudanais. R.I.
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BÉJAÏA 

Hausse de plus de 9%  
de la consommation électrique 

Une hausse de la consommation d’énergie électrique est enregistrée depuis le début de l’été. Laquelle 
est enregistrée suite aux nombreux épisodes caniculaires qui ont affecté la région ces dernières 

semaines en plus de l’utilisation permanente et excessive de la climatisation. 

Le chiffre communiqué à 
ce propos par la Sonel-
gaz en est la preuve. Il 

atteste on ne plus clair sur cet 
état de fait et que l’utilisation 
de l’énergie est devenue incon-
tournable pour les foyers sur-
tout en période de chaleur ou 
de froid. «Une hausse de 
consommation de 9.10% a été 
enregistrée par la direction de 
la distribution de la Sonelgaz 
de la wilaya Béjaïa le mois de 
juin dernier par rapport à la 
même période de l’année pré-
cédente soit 13 GWH de plus». 
C’est ce qu’a indiqué la Sonel-
gaz dans un communiqué de 
presse transmis récemment à 
notre rédaction expliquant à 
l’occasion que «la hausse des 
températures, le changement 

des habitudes de consomma-
tion suite à la multiplication 
des appareils électriques et 
électroménagers», en sont à 
l’origine de cette importante 
hausse. Et pas seulement, cette 
situation est due aussi à l’évo-
lution du nombre de clients : 
«la consommation de l’énergie 
électrique évolue chaque année 
avec l’évolution du nombre de 
clients», font observer les 
rédacteurs du communiqué. 
A ce propos, il est indiqué que 
le nombre de clients alimentés 
durant le premier semestre 
2024 est de «9296 contre 7929 
clients à la même période de 
l’année précédente». Et pour 
réduire la consommation 
d’électricité, la direction de la 
Sonelgaz de la wilaya de Béjaïa 

a appelé ses clients à «modé-
rer» leur consommation en 
énergie électrique. Un moyen 
jugé important aussi pour 
réduire la rationalisation de la 
consommation et éviter les 
chute de tension. 
Une campagne de sensibilisa-
tion a, même, été lancée depuis 
le début de l’été et à travers 
laquelle des conseils y sont 
prodigués sur la consommation 
rationnelle de l’électricité et les 
modalités d’usage des diffé-
rents appareils électroména-
gers. Ceci afin d’éviter le gas-
pillage d’énergie et réduire les 
montants des factures. 
Ces conseils se résument, selon 
les auteurs du communiqué, à 
«la nécessité d’entretenir les 
appareils électroménagers, 

choisir des lampes écono-
miques ou les lampes à mouve-
ment, fixer le niveau des appa-
reils de climatisations à 25 °C, 
opter pour les programmes 
courts lors de l’utilisation des 
appareils électroménagers tel 
que le lave-linges et le lave-
vaisselles, dégivrer les réfrigé-
rateurs pour réduire la consom-
mation, fermer les rideaux et 
les fenêtres pendant la journée 
pour maintenir une température 
ambiante modérée et couper 
l’alimentation électrique des 
appareils inutilisés». Il est 
conseillé aussi de «débrancher 
les appareils en veille qui 
représentent aussi des postes de 
consommation non négligeable 
d’où la nécessité de les débran-
cher». N. Bensalem 

CONTRAT DE CONCESSION AGRICOLE À BOUMERDES 

Plus de 100 bénéficiaires concernés 
DANS LE CADRE de la régula-
risation de la situation du fon-
cier agricole, plus de 100 agri-
culteurs et investisseurs du sec-
teur agricole de Boumerdes ont 
bénéficié de contrat de conces-
sion agricole remis, jeudi, lors 
d’une cérémonie organisée au 
siège de la wilaya, en présence 
des autorités locales. 
Dans ce sens, la wali, Fouzia 
Naâma, a déclaré à l’issue de la 
cérémonie de distribution que 
la remise de ces contrats inter-
vient suite aux efforts des ser-
vices concernés qui « ont 
redoublé d’efforts » pour par-
achever le traitement et la régu-

larisation de la situation de la 
totalité des demandes en la 
matière. 
Soulignant, que l’opération 
d’aujourd’hui, première du 
genre pour l’année 2024, porte 
à 96% le taux d’avancement de 
la remise des contrats de 
concession dans la wilaya », 
assurant que l’opération se 
poursuit. 
A noter que la durée de validité 
du contrat de concession accor-
dé à chaque agriculteur et 
investisseur agricoles est de 44 
ans renouvelables, à compter 
de la date de remise du docu-
ment. 

En outre, selon Mme. Naâma, 
cette opération de distribution 
de contrats de concession s’ins-
crit dans le cadre de la « nou-
velle stratégie de l’Etat pour la 
régularisation de la situation du 
foncier agricole » conformé-
ment à la loi 21/432. « Une 
stratégie visant la consécration 
de la sécurité alimentaire natio-
nale dans différentes filières 
agricoles, notamment celles 
assurant des produits à large 
consommation ». 
La responsable a indiqué que 
l’opération entre aussi dans le 
cadre de l’assainissement et de 
l’organisation du foncier agri-

cole, de la levée des obstacles 
et de la réunion des conditions 
nécessaires aux investisseurs 
pour qu’ils puissent relever le 
rendement agricole. 
Les contrats de concession 
agricole permettent aux concer-
nés de bénéficier des différents 
avantages et facilités accordées 
par l’Etat dans le domaine, 
dont les crédits bancaires, l’ac-
quisition de matériel agricole, 
le forage de puits d’irrigation et 
le raccordement à l’électricité, 
ainsi que de l’accompagnement 
et du suivi des services concer-
nés. 

R.R

RÉSEAU DE GAZ 
NATUREL À SAÏDA 
Raccordement de plus  
de 100 foyers  
DANS le but de d’améliorer les condi-
tions de vie des habitants de la commune 
de Sidi Amar, située dans la wilaya de 
Saïda, plus de 100 foyers, ont été raccor-
dés au réseau de gaz naturel. C’est ce 
qu’ont déclaré jeudi, des services de la 
wilaya. 
La même source a indiqué que le wali, 
Amoumène Mermouri a présidé, mercre-
di, à la faveur de sa visite d’inspection de 
certains projets de développement dans 
la daïra de Sidi Boubekeur, la cérémonie 
de mise en service du réseau de raccor-
dement au gaz naturel au profit de plus 
de 100 foyers à Boutekrar, une localité 
rattachée à la commune de Sidi Amar. 
Le wali a indiqué, à l’occasion, que le 
raccordement des habitants de cette col-
lectivité locale entre dans le cadre du 
programme de l’Etat pour l’alimentation 
des populations en gaz naturel, souli-
gnant que cette opération contribuera à 
améliorer leurs conditions de vie. 
La longueur totale du réseau de gaz natu-
rel réalisé à travers les sites d’habitat 
sus-indiqués a atteint plus de 1 km, une 
opération pour laquelle une enveloppe 
financière de 1.350.000 DA a été 
allouée, a ajouté la même source, 
sachant que cette opération a été super-
visée par la Société de distribution de 
l’électricité et du gaz, a expliqué la 
même source. 
Par ailleurs, il a été rappelé que 160 
foyers de la localité de Hamadcha rele-
vant de la commune de Sidi Amar ont été 
raccordés, durant l’année écoulée, au 
réseau de gaz naturel, ce qui a permis 
d’améliorer leurs conditions de vie. 
Ainsi, la longueur globale du réseau de 
gaz naturel à travers les différentes zones 
de la wilaya, a atteint plus de 892 km, 
selon la direction du réseau de distribu-
tion de l’électricité et du gaz. 
Le taux de couverture globale du réseau 
de gaz naturel dans la wilaya de Saïda a 
atteint plus de 80 pc, tandis que le 
nombre d’abonnés est de 105.050.  

R.R 
 
RÉSEAUX DE 
DISTRIBUTION DU GAZ 
NATUREL À EL-MENEAÂ 
Opération de 
maintenance de 400 km 

DES OPÉRATIONS d’entretien de 400 
km/linéaires de réseaux de distribution 
du gaz naturel ont été menées dans la 
wilaya d’El Méneaâ, au titre des pro-
grammes visant l’amélioration de la qua-
lité de service public, a indiqué, avant-
hier, la cellule de communication de la 
direction de la distribution de l’Electrici-
té et du Gaz (Sonelgaz-Distribution). 
En effet, des équipes de l’entreprise ont 
été mobilisées pour assurer les travaux 
de maintenance durant le premier 
semestre de l’année en cours, qui ont 
concernés près de 11.753 abonnés au 
réseau de gaz naturel, dans le but d’amé-
liorer les prestations fournies aux clients 
en matière d’approvisionnement en gaz 
naturel, a précisé la même source. 
En outre, concernant ces travaux, la 
même source a expliqué qu’ils ont per-
mis d’entretenir 400 km/linéaires du 
réseau de distribution du gaz naturel 
dans les communes d’El Meneaâ et 
Hassi Lafhal, 145 km de soupapes de 
gaz, outre 96 colonnes ascendantes 
d’immeuble, ainsi que 2. 942 branche-
ments. 
Ces opérations de maintenance s’inscri-
vent dans le cadre du programme de sur-
veillance périodique et continue du 
réseau de distribution du gaz naturel, 
destiné aux clients de l’entreprise à tra-
vers la wilaya, selon la même source  

R.R
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FESTIVAL FRANCOPHONE D’ANGOULÊME  

« L’Effacement » de Karim Moussaoui  
en lice   

Le réalisateur algérien Karim Moussaoui continue de faire des vagues dans le monde du cinéma avec son dernier long métrage, 
« L’Effacement », qui vient d’être sélectionné pour une première mondiale dans la compétition officielle de la 17e édition du festival 

francophone d’Angoulême, ont indiqué les organisateurs.

Adapté du roman éponyme de Samir 
Toumi, le film plonge dans l’uni-
vers complexe de Réda, un jeune 

Algérien dont la vie apparemment parfaite 
masque un profond mal-être. « L’Efface-
ment » raconte l’histoire de Réda, installé 
dans un quartier huppé d’Alger et occu-
pant un poste à responsabilités dans une 
entreprise d’hydrocarbures dirigée par son 
père. Cependant, la mort soudaine du 
patriarche fait basculer l’existence de 
Réda, révélant les fissures sous la surface 
de sa vie apparemment idéale. 
Classifié comme un film franco-germano-
tunisien, « L’Effacement » illustre bien les 
complexités des catégories nationales dans 
le cinéma. Bien que tourné en grande par-
tie en Tunisie, la nationalité du film décou-
le principalement des financements inter-
nationaux qui ont permis sa réalisation. 
Ainsi, pour bénéficier de divers soutiens 
financiers, le film est présenté comme une 
coproduction entre la France, l’Allemagne 
et la Tunisie. 
Karim Moussaoui, originaire de Jijel et 
ayant grandi à Alger, transmet à l’écran 
une histoire algérienne écrite par un auteur 
algérien. Le casting inclut également des 
talents algériens tels que Hamid Ami-
rouche, Djalila Kadi-Hanifi et Chawki 
Amari, renforçant ainsi l’identité algérien-
ne du film. 
Karim Moussaoui est l’auteur de trois 
courts-métrages Les jours d’avant, parti-

culièrement remarqué (sélectionné aux 
festivals de Locarno, Clermont-Ferrand, 

Brive, Grand Prix au festival Premiers 
Plans d’Angers et nommé aux César dans 

la catégorie Meilleur film de court-métra-
ge). Son premier long-métrage En atten-
dant les hirondelles, dont le scénario, lau-
réat de la Fondation Gan 2016, a été déve-
loppé dans le cadre de la résidence Ciné-
fondation du Festival de Cannes et des 
Ateliers d’Angers, est sélectionné au Fes-
tival de Cannes 2017 dans la catégorie Un 
Certain Regard. 
Il est par ailleurs membre fondateur de 
l’association culturelle de promotion du 
cinéma Chrysalide à Alger et a également 
été responsable de la programmation ciné-
ma à l’institut français d’Alger pendant 
plusieurs années. 
En 2020, il réalise le court-métrage Les 
Divas du Taguerabt pour la 3e Scène de 
l’Opéra de Paris dans lequel il s’interroge 
sur ce que serait un opéra dans la culture 
musicale algérienne. Ce court-métrage fait 
partie du film collectif Celles qui chantent. 
Le FFA, qui se déroulera du 27 août au 1er 
septembre, célèbre depuis maintenant 17 
ans le cinéma francophone, que ce soit 
dans les salles ou sur les places publiques, 
les films et leurs spectateurs envahissent 
pour cette occasion la cité des Valois, 
Angoulême. Grâce à la volonté et à la pas-
sion de leurs créateurs Marie-France Briè-
re et Dominique Besnehard, le festival 
défend un cinéma populaire et subtil qui 
enthousiasme les professionnels comme 
les amateurs, les néophytes comme les 
cinéphiles. Meriem Djouder  

PROMOTION DU COSTUME TRADITIONNEL  

L’identité algérienne
UNE CONFÉRENCE sur le rôle des arts 
visuels dans la promotion du costume tra-
ditionnel, a été animée au Centre des Arts 
et de la Culture Palais des Raïs (Bastion 
23) à Alger, par des professionnels du 7e 
art et des chercheurs en patrimoine cultu-
rel, en marge du 6e Festival culturel natio-
nal du costume traditionnel algérien. 
Intitulée «La documentation cinématogra-
phique et télévisuelle des héritages tradi-
tionnels, depuis le costume jusqu’aux bro-
deries», cette rencontre a été animée, jeudi 
dernier, par la cinéaste Hadjer Sebata, le 
journaliste et chercheur dans le domaine 
du patrimoine Amar Bourouis, le comé-
dien, Hassen Kechache et le costumier, 
Riad Tlemçani. 
Soulignant la pertinence de l’image ciné-
matographique ou télévisuelle qui 

«s’adresse de manière directe au récepteur 
et véhicule des aspects déterminants de 
l’identité algérienne», la réalisatrice Hajer 
Sebata a rappelé l’importance pour le scé-
nariste et le directeur de projet de bien se 
documenter par souci de précision quant 
aux choix des costumes et des accessoires 
qui doivent être en parfaite adéquation 
avec le repère spatio-temporel du produit 
artistique en projet. 
La nécessité de «reproduire fidèlement 
une époque de l’histoire par l’accoutre-
ment et l’accessoire» a également été rele-
vée par Amar Bourouis, qui a, par ailleurs, 
regretté le «manque d’exploitation», par 
les praticiens du 7e Art lors des repérages 
des lieux de tournage, des «sites naturels à 
la profondeur historique et esthétique dont 
l’Algérie regorge, afin, a-t-il rappelé, de 

«promouvoir au mieux l’image de la desti-
nation Algérie». 
Le comédien Hassen Kechache a, de son 
côté, valorisé le métier du cinéaste, resti-

tuant son souci permanent d’observer le 
plus de précision possible dans le choix 
des costumes, qui, selon lui, «doivent don-
ner une crédibilité au film par une concep-
tion adaptée dans le moindre détail à 
l’époque traitée», proposant pour ce faire, 
d’»établir une documentation en images 
datées et légendées par secteur de vie et 
d’activité». 
Riad Tlemçani, costumier de la série télé-
visée «Dar Lefchouche» (1 et 2), réalisée 
par Djaffar Gacem, a pour sa part, donné 
un aperçu sur la manière dont il a habillé 
les différents personnages du téléfilm, 
soulignant que «la mise en valeur du patri-
moine vestimentaire de toutes les régions 
d’Algérie», était un des objectifs directs de 
cette série largement suivie. 

R. C.

DJANET  

«Aghelay Anekkel», pour célébrer le retour des Hadjis
«AGHELAY ANEKKEL», une coutume 
ancestrale pour célébrer dans la wilaya de 
Djanet, le retour des pèlerins des lieux 
saints de l’Islam, s’incruste parmi tant 
d’autres us sociaux jalousement préservés 
et hautement célébrés par la population 
locale, celle de la région du Tassili-N’Aj-
jer en général. 
Le «Retour des Hadjis» est un événement  
grandiose dans la vie sociale de la popula-
tion locale qui réserve un accueil des plus 
chaleureux aux pèlerins ayant accompli 

dans la ferveur et la dévotion le cinquième 
pilier de l’Islam. Perpétuant tant d’autres 
us et coutumes séculaires, les hadjis s’em-
ploient, après leur retour à domicile, à pré-
parer les lieux pour accueillir les visiteurs, 
leur offrant présents et dons, souvenirs des 
Lieux Saints de l’Islam, ont expliqué des 
personnes versées en patrimoine culturel 
local. Ainsi, au quatrième jour de retour 
des Lieux Saints, le hadji veille à renouer 
avec les siens, comme le veut la tradition, 
à travers la fête d «Aghelay Anekkel». Se 

parant de ses plus beaux habits, le hadj 
part, accompagné des membres de sa 
famille à la rencontre des gens, arpentan t 
à pieds les rues et ruelles de la ville de 
Djanet. 
Le cortège rallie les quartiers d’ «Aze-
louaz», «El-Mizane» et «Adjahil», pour se 
rendre au chevet des malades, et visiter les  
vieilles personnes, parler de l’expérience 
du hadj et encourager les amis à partir aux 
Lieux Saints de l’Islam, avant de se réunir 
au niveau des anciennes mosquées et se 

dévouer au rituel de louanges à Dieu, 
implorer sa générosité pour obtenir les 
pluies et renforcer les liens de fraternité et 
de l’entraide entre les membres de la 
société. 
La célébration de cet évènement qui incar-
ne toute la sacralité voulue donne lieu 
aussi à l’organisation de ‘’halaqate’’ de 
lecture des poèmes de la Borda  d’El-Bos-
sayri (chant religieux) et le recueillement, 
à la mémoire des aïeux,  aux cimetières 
des vieux Ksour. R. C. 
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KAYLIA NEMOUR-GYMNASTIQUE 

« L’Étoile montante de la 
gymnastique algérienne en 

route vers l’Or Olympique ! » 
La gymnaste algérienne Kaylia Nemour, nouvelle star mondiale de la discipline et l’une des meilleures de 

sa génération notamment aux barres asymétriques, fera ses grands débuts aux Jeux olympiques Paris 
2024, à l’occasion de la deuxième journée de compétition, prévue dimanche, qui sera également marquée 

par l’entrée en lice du véliplanchiste Ramy Boudrouma à Marseille.

L
a jeune pépite de 17 ans, qui 
compte bien offrir à l’Algé-
rie sa première médaille 

olympique en gymnastique, 
entamera son périple parisien 
avec les qualifications par agrès 
(sol, poutre, saut de cheval et 
barres asymétriques), prévues 
dimanche (à partir 8h30, heures 
algériennes) à l’Arena de Bercy. 
Pour sa première participation 
aux JO, Nemour, quadruple 
médaillée d’or en Coupe du 
monde 2024, rêve de hisser haut 
le drapeau national en terre pari-
sienne en décrochant une 
médaille olympique : «Je me 
suis donnée à fond durant toute 
ma jeune carrière pour participer 
aux Jeux olympiques, c’est la 
compétition la plus prestigieuse 
et la plus importante. C’est la 
consécration d’un long travail», 
a-t-elle déclaré à son arrivée au 
village olympique. «Je me sens 
prête. Dimanche marquera le 
début des étapes éliminatoires. 
Je ferai de mon mieux pour 
atteindre les finales. Je pars pour 
engranger de l’expérience et 
pour apprécier chaque seconde, 
si je décroche une médaille, ça 
serait quelque chose de mer-
veilleux », a ajouté la plus jeune 
athlète de la délégation algérien-
ne aux JO 2024.  
 
BOUDROUMA EN ACTION, 
BOUDINA ET BENCHADLI 
AUX REPÊCHAGES 
La deuxième journée de compé-
tition des JO 2024, verra égale-
ment l’entrée en lice du véli-
planchiste Ramy Boudrouma, 
dont les courses d’IQ Foil se 

dérouleront à Marseille. En 
stage depuis le 4 juillet dans le 
Sud de la France, Boudrouma 
(23 ans) a qualifié de «grand 
exploit» sa présence aux JO, 
assurant qu’il y fera de son 
mieux pour réussir un bon par-
cours dans la spécialité IQ Foil, 
et ce, malgré la concurrence qui 
s’annonce féroce, surtout en 
présence des meilleurs véliplan-
chistes au monde. «En tout cas, 
je me sens prêt à relever le défi», 
a assuré le natif de Skikda, dans 
une déclaration à l’APS. A rai-
son de quatre courses par jour, 
les épreuves de planche à voile 
(IQ Foil) se poursuivront 
jusqu’au 1er aout à la Marina de 
Marseille. Toujours en sports 
nautiques, les rameurs algériens 
Sid Ali Boudina et Nihed Ben-
chadli, éliminés samedi dans les 
courses de skiff (poids lourd), 
tenteront d’arracher une place 
en quarts de finale lors des repê-
chages, programmés dimanche 
matin au stade nautique de 
Vaires-Sur-Marne. Deux autres 
disciplines sont concernées par 
les épreuves de la deuxième 
journée de compétition. Il s’agit 
des disciplines de badminton 
(double mixte) et de tir sportif 
(carabine à air comprimé 10 m, 
messieurs). Battue (2-0 : 21-10, 
21-07) par la doublette sud-
coréene Seo/Chae, la fratrie 
Mammeri, Koceila et Tanina, 
jouera son deuxième match de 
poule face au duo thaïlandais 
Dechapol Puavaranukroh-Sapsi-
ree Taerattanachai. Versée dans 
la poule B, la doublette algérien-
ne qui occupe la 47e place mon-

diale, jouera son dernier match 
de poules contre le duo néerlan-
dais (N.15 mondiale) Tabeling-
Piek. Les deux premiers de la 
poule se qualifieront au tour 
principal. En tir sportif, Koceila 
Adoul défendra les couleurs 
nationales dans l’épreuve de 
carabine à air comprimé 10 m. 
L’athlète algérien débutera les 
éliminatoires à partir de 10h15 
au champ de tir de Châteauroux 
avec la participation de 39 
tireurs. Les huit meilleurs ath-
lètes passeront en finale. Pour sa 
15e participation aux joutes 
d’été, l’Algérie prend part aux 

Jeux olympiques Paris 2024 (26 
juillet - 11 aout) avec une délé-
gation sportive composée de 45 
athlètes (27 messieurs, 18 
dames) dans 15 disciplines spor-
tives. 
 
LE PROGRAMME DES  
ATHLÈTES ALGÉRIENS 
DIMANCHE 
Programme des athlètes algé-
riens lors de la deuxième jour-
née des Jeux olympiques Paris 
2024 (26 juillet – 11 aout), pré-
vue dimanche (en heures algé-
riennes) : 
- AVIRON - Au Stade nautique 
de Vaires-sur-Marne (à partir de 
8h00) : 
Repêchage skiff messieurs : Sid 
Ali Boudina (3e série) 
Repêchage skiff dames : Nihed 
Benchadli (2e série) 
- BADMINTON - A l’Arena La 
Chapelle : 
Double mixte /  
Poule B (18h30) : 
Koceila Mammeri / Tanina 
Mammeri (Algérie) - Dechapol 
Puavaranukroh/Sapsiree Taerat-
tanachai (Thaïlande) 
- GYMNASTIQUE ARTIS-
TIQUE – A l’Arena Bercy : 
Qualifications par agrès dames 
: Kaylia Nemour (début de la 
première rotation à partir de 
8h30) 
 - TIR SPORTIF – A Château-
roux : 
- Eliminatoires carabine à air 
comprimé 10 m : Koceila 
Adoul (à partir de 10h15) 
 - VOILE – A Marseille : 
Courses (1, 2, 3, 4) : Ramy 
Boudrouma (à partir de 12h00). 

UN 1er TOUR TOUT EN PRUDENCE 

Les boxeurs fixés sur leurs 
adversaires aux JO

LES 5 BOXEURS  algériens engagés aux Jeux 
olympiques 2024 de Paris sont désormais fixés 
sur leurs adversaires au premier tour, à l’issue 
du tirage au sort effectué jeudi. Chez les 
boxeurs messieurs, Mourad Kadi (+92 kg), 
dont c’est la 1ère olympiade, affrontera en 1/8e 
finale le Français Djamili-Dini Aboudou 
Moindze, lundi 29 juillet à 16h22 (heure algé-
rienne). En cas de qualification, Kadi sera 

opposé au vainqueur de l’autre combat entre 
l’Equatorien Congo Chala et le Brésilien Teixe-
ra da Silva. De son côté, Jugurtha Aït Bekka 
(63.5 kg) en découdra le lundi 29 juillet en 
1/8es de finale (15h18, algérienne) le vain-
queur du combat entre le Cubain Alvarez 
Borges et Ume John de la Papouasie-Nouvelle-
Guinée. Chez les dames, Imane Khelif (66 kg) 
débutera son aventure dans la quête d’une 

médaille olympique en affrontant en 1/8e de 
finale l’Italienne Angela Carini le jeudi 1e août 
(11h20). Chez les 60 kg, Hadjila Khelif sera 
opposée en 1/8e de finale à la Serbe Natalia 
Shadrina, dans un combat prévu le lundi 29 
juillet (10h16 algérienne), tandis que Roumay-
sa Boualam (50 kg) entrera en lice le jeudi 1er 
août (19h16) contre un adversaire issu du tour 
préliminaire. 

PRÉVUS POUR CE MARDI 

Sid Ali Boudina en quête de rédemption aux repêchages des JO
LE RAMEUR  algérien Sid Ali Boudina se 
prépare à participer aux repêchages des 
épreuves d’aviron en Skiff messieurs indivi-
duel lors des Jeux Olympiques de Paris 2024. 
Après avoir terminé à la 4e position de la 3e 
série avec un temps de 7 :02.94, il a obtenu 

une seconde chance de qualification. La 3e 
série a été remportée par le Néerlandais Van 
Dorp, qui a réalisé un temps impressionnant 
de 6 :49.93. Il a été suivi par le Japonais 
Ryuta Rakawa avec un temps de 6 :51.59 et 
le Belge Tim Vrys, qui a terminé en 6 :52.35. 

Ces trois rameurs se sont qualifiés directe-
ment pour les quarts de finale. Les quarts de 
finale sont prévus pour mardi, et seuls les 
trois premiers de chaque série peuvent y 
accéder. Sid Ali Boudina, qui participe à ses 
troisièmes Jeux Olympiques après Rio (Bré-

sil) et Tokyo (Japon), disputera ses repê-
chages ce dimanche à 8h00 dans la 3e série. 
Les rameurs qui n’ont pas réussi à se qualifier 
auront l’opportunité de se rattraper lors de ce 
tour de repêchage, leur offrant une seconde 
chance d’atteindre les quarts de finale.

MC ALGER- 
PRÉPARATION 
D’AVANT-SAISON  
Le champion d’Algérie 
met le bleu de chauffe 

LE CHAMPION  d’Algérie de foot-
ball 2023-2024 le MC Alger, a 
repris le chemin des entraînements 
mercredi au nouveau centre 
«Abderrahmane Aouf- Baba 
Hamoud» à Zéralda, sous la condui-
te de l’entraîneur français Amir 
Beaumelle, en présence d’une ving-
taine de joueurs, dont le maître à 
jouer Youcef Belaïli.  Deux 
semaines après avoir disputé la 
finale de la Coupe d’Algérie 2024, 
perdue le 5 juillet face au CR 
Belouizdad (0-1), le «Doyen» a 
entamé sa préparation en vue du 
prochain exercice, qui verra les 
Algérois signer leur retour en Ligue 
des champions d’Afrique. Le MCA 
fera son entrée en lice dès le 1er 
tour préliminaire, où il a hérité des 
Libériens de Watanga FC. Les 
«Vert et Rouge» joueront le match 
aller en déplacement (16-18 août) 
avant d’accueillir leur adversaire en 
Algérie (23-25 août). «Bienvenue à 
tous, saison 2024-2025, pleines 
d’objectifs à atteindre ensemble. La 
plupart sont là depuis un an et demi 
ou deux ans, bienvenu aux nou-
veaux. L’effectif n’est pas au com-
plet, il manque quelques joueurs», a 
indiqué Beaumelle dans une vidéo 
postée par le club sur ses réseaux 
sociaux. En matière de recrutement, 
le club algérois a assuré jusque-là 
l’arrivée de quatre joueurs : le gar-
dien de but Toufik Moussaoui (ex-
Paradou AC), le défenseur ivoirien 
Serge Anthony Badjo (ex-FC Sol 
d’Abobo/ Côte d’Ivoire), et les 
deux milieux de terrain : Zakaria 
Draoui (ex-WA Casablanca) et 
l’Ivoirien Kipré Tiagori Emmanuel 
Junior Zunon (exFC Azam/ Tanza-
nie). Le MCA ne compte pas bou-
cler son opération de recrutement 
de sitôt, puisque d’autres joueurs 
sont annoncés comme potentielles 
futures recrues, d’autant que la 
direction compte renforcer l’effectif 
dans l’objectif de jouer les premiers 
rôles lors de la prochaine édition de 
la Ligue des champions d’Afrique. 
En revanche, le vieux club de la 
capitale a décidé de résilier à 
l’amiable les contrats de Khalid 
Dahamni, Ammar ElOrfi, et le gar-
dien de but Oussama Litim. 
D’autres éléments seront appelés, 
éventuellement, à résilier leur 
contrat. Sur demande de Beaumelle, 
la direction a renforcé la barre tech-
nique en engageant le Français 
Gilles Morisseau (63 ans), en tant 
que nouvel entraîneur-adjoint, en 
plus de Saâd Ichaâlalen. Sur le plan 
administratif, le club a désigné 
Rachid Redjradj directeur général 
de l’administration, lui qui avait 
occupé diverses missions notam-
ment à l’USM Alger, à l’ES Sétif, 
au CS Constantine, et à la JSM 
Béjaia. Sacré champion d’Algérie 
pour la 8e fois de son histoire, après 
14 ans de disette, terminant large-
ment en tête du championnat avec 
65 points, à douze longueurs de son 
dauphin le CRB (53 pts).
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LA FLAMME OLYMPIQUE ILLUMINE LE CIEL PARISIEN POUR UN MOIS 

Palestine : la paix pour tous, 
ce vain mot . . .  

A qui pouvait bien s’adresser le secrétaire général de l’ONU quand, la veille d’une cérémonie 
d’ouverture grandiose, sur les bords de la Seine, de la 33e édition des Jeux Olympiques modernes, dans 

la capitale française, Paris, il appellera, sans citer la ou les parties visées par un tel message, « tout le 
monde à déposer les armes ». Suivez notre regard

Par Azouaou Aghiles 
 

L
a ville lumière, pendant un peu moins 
de quatre bonnes heures, a vibré comme 
jamais. Pendant ce temps, de l’autre 

côté de la planète, en Palestine occupée 
meurtrie et alors que le criminel de guerre, 
le boucher Netanyahou paradait du côté 
des Etats Unis, se jouait un drame humain. 
Sûre d’une impunité et d’un soutien occi-
dental inégalable, la machine de guerre de 
Tsahal, assimilant l’appel de Guterres à une 
invite à la « capitulation » (ça viendra tôt 
ou tard), remontait au « front » les cla-
meurs à peine tues, les lumières pas encore 
éteinte sur Paris. Très tôt dans la matinée 
d’hier (samedi), dans un remake du quoti-
dien sanglant et particulièrement meurtrier 
des journées cauchemardesques vécues par 
des populations sans défenses et abandon-
nées à leur triste sort depuis maintenant 10 
mois de drames sans fin, par une commu-
nauté internationale coupable de silence, 
s’émerveillait du spectacle « grandiose » 
offert par la France à des invités de marque 
détournant le regard devant la folie meur-
trière de l’entité sioniste, des dizaines de 
Palestiniens sont tombés en martyrs et 
d’autres ont été blessés lors de raids d’une 
rare férocité menés dans le sud et le centre 
de la bande de Ghaza. Le monde du sport, 
en admiration, a évidemment adoré les 
moments de « grandes émotions » vécus à 
l’occasion. Comme le veut le sport et l’es-
prit . . . olympique comme dirait le Baron 
de Coubertin, Français justement, le père 
des Olympiades modernes.  « Les Jeux 
olympiques seront porteurs d’espoir, trans-
cenderont les cultures, uniront les peuples 
et encourageront le respect mutuel et le 
fair-play » a notamment dit le secrétaire 
général, Guterres, dans un message vidéo 
préenregistré pour cette même cérémonie 
d’ouverture. Puis d’ajouter, insister plutôt, 
sans trop de conviction : « Ce sont égale-
ment les idéaux des Nations unies (…) 
Dans l’esprit de la Trêve olympique. J’ap-
pelle tout le monde à déposer les armes, à 
construire des ponts, à encourager la soli-
darité et à s’efforcer d’atteindre l’objectif 
ultime : la paix pour tous ».  La Paix. Le 
mot, magique par les temps qui courent, est 
lâché. Mais quel sens lui accorder quand, 
en live mondial, un peuple entier, sans 
défense, compte, à n’en plus finir, ses 
morts. Décompte inédit. Près de 40 000 
femmes et enfants, sans défense, massa-
crés. Paris, la deuxième maison d’une 
Israël lâchée dans la nature comme un 
chien enragé. Comme de nombreuses capi-

tales occidentales et … arabes lancées dans 
une course digne d’un 100 mètres olym-
pique, à la normalisation.  
 
ISRAËL, LA VÉRITABLE STAR DU MOIS 
OLYMPIQUE ? 
Samedi, au lendemain de l’ouverture solen-
nelle du rendez-vous quadriennal du sport 
universel et pendant que dans l’Hexagone 
en n’en finissait pas de commenter la gran-
deur du pays des Droits de l’Homme (sic et 
re-sic), d’autres images écrites dans le sang 
des morts de Palestine, font le tour du 
monde. Pas pour un mois mais depuis dix 
mois et dans l’inconnu. Un regain de sau-
vagerie pour rappeler à l’ONU, à toutes 
organisations internationales, y compris la 
Ligue arabe et la compromission d’une 
grande majorité de ses membres, où, 
comme pour démentir Guterres, « la flam-
me olympique n’éclaire pas le chemin vers 
un monde de paix et d’harmonie », que le 
monde dit libre (surtout) n’a plus les 
moyens de tenir en respect son rejeton sio-
niste. Devant nos écrans TV, vendredi, l’es-
prit tourné vers la seconde Quibla de l’Is-
lam et la souffrance de tout un peuple, on 
avait tellement de mal à suivre le « dérou-
lé » du scénario d’un spectacle certes haut 

en couleurs mais comme tâché de sang. 
Que nous rappellera cette séquence qui fait 
mal : le passage d’une délégation représen-
tant l’entité du mal. Que l’histoire jugera 
un jour. Avant que la Chine ne remporte la 
toute première médaille d’or de Paris 2024 
grâce au succès de Lihao Sheng et Yuting 
Huang en finale de la carabine à air com-
primé 10m mixte contre les Sud-Coréens 
Jihyeon Keum et Hajun Park, Israël, son 
armée fantoche, inscrivait à son … palma-
rès celle du déshonneur infini en massa-
crant, à l’aube, des civils en utilisant son 
incroyable et destructeur arsenal en totalité 
fourni par ses sponsors et non moins défen-
seurs des Droits Humains. On aura tout vu. 
Pendant ce temps, la course aux podiums 
continue. Pour les champions palestiniens, 
sur le terrain d’une sale guerre, il faudra 
continuer à tenir bon. La victoire est tout 
proche, la médaille, la plus pure, celle du 
courage, dans la poche. L’ONU et ses 
démembrements, le CIO, les . . . peuvent 
rester bien à leur place. Bien là où ils sont. 
Imbattables dans l’art de chercher les mots 
pour des messages auxquels personne ne 
prête plus attention. Ce n’est plus du sport. 
La Palestine, malgré tout, VIVRA ! 

A.A. 

L’ALGÉRIE Y SERA 
REPRÉSENTÉE PAR  
46 ATHLÈTES DANS  
15 DISCIPLINES 
Les 33e Jeux olympiques 
sont ouverts 
LA CÉRÉMONIE  d’ouverture des Jeux 
olympiques Paris 2024 (26 juillet - 11 
aout), s’est déroulée aux bord de la 
seine en présence de 206 délégations, 
dont la délégation algérienne.  
La délégation algérienne, composée 
d’une trentaine de personnes entre ath-
lètes, entraîneurs et officiels a fait son 
apparition sur la Seine en sixième rang 
après celles de la Grèce, de l’équipe des 
réfugiés, d’Afghanistan, d’Afrique du 
Sud, et d’Albanie.  
Conduite par les porte-drapeaux, la 
judokate Amina Belkadi et Yasser 
Mohamed Tahar Triki (triple saut) la 
délégation algérienne, qui a partagé son 
embarcation avec celles d’Albanie et 
d’Allemagne, a été saluée à son passage 
devant la tribune officielle par le 
ministre de la Jeunesse et des Sport, 
Abderrahmane Hammad. L’Algérie sera 
représentée dans cette édition des JO 
par 46 athlètes dans 15 disciplines. Six 
athlètes algériens ont fait leur entrée 
lice samedi dans quatre disciplines : 
badminton (double mixte), tir sportif 
(pistolet à air comprimé 10 m, mes-
sieurs), canoë-kayak (slalom K1 
dames), et aviron (skiff individuel mes-
sieurs et dames). 
 
 
UN MOMENT 
D’INTENSES ÉMOTIONS 
Les membres de la 
délégation algérienne ont 
jeté des roses dans la 
Seine 

Par Rabah Azizi 
UN HOMMAGE  marquant aux martyrs 
de la cause nationale lors de la cérémo-
nie d’ouverture des J.O vendredi soir. 
Un geste qui a marqué les esprits quand 
les athlètes algériens ont décidé de jeter 
des roses dans la Seine lors d’un défilé 
où ils comptaient laisser leur empreinte 
par ce geste noble qui se voulait un bel 
et émouvant hommage à leurs conci-
toyens assassinés lors de la manifesta-
tion à Paris, la nuit du 17 octobre 1961 
dans la capitale française, Paris. Ainsi, 
et au moment du passage du bateau qui 
les transportait sur la Seine pour la 
cérémonie, la délégation DZ a décidé, 
devant les caméras du monde entier, de 
jeter des pétales de rose sous un pont 
spécifique qui permet de traverser le 
fleuve et ce, pour rappeler le massacre 
perpétré alors par la police française 
alors qu’ils sortaient dans la rue dans 
une manifestation pacifique pour l’in-
dépendance du pays. Une répression 
très violente sous les ordres d’un cer-
tain Maurice Papon de sinistre mémoire 
qui occupait à l’époque le poste de pré-
fet de police de Paris.  
A rappeler que selon les estimations 
lors de cette funeste journée, plusieurs 
dizaines d’Algériens avaient trouvé la 
mort et plusieurs centaines avaient été 
blessés. Sommet de l’horreur, et d’après 
des historiens et des témoins toujours 
en vie, les corps des victimes avaient 
été jetés dans la Seine pour les dissimu-
ler. Enfin, il faut souligner que l’État 
français a reconnu en 2012, par la voix 
même de François Hollande alors prési-
dent de la République, cette nuit mor-
telle. Le chef de l’État français avait 
rendu d’ailleurs hommage aux victimes 
de cette barbarie dont s’est rendu cou-
pable, sans jamais être inquiété avant 
son décès, le bourreau Papon. 

R.A

Autour de la cérémonie d’ouverture :  
LA PALESTINE APPLAUDIE LORS DE SON PASSAGE SUR LA 
SEINE . . .  
Les athlètes palestiniens ont défilé sur la Seine vendredi 26 juillet. 
C’est la sixième fois dans l’histoire des Jeux olympiques que la 
Palestine est représentée. Une venue sous haute tension alors que 
la guerre fait rage entre Israël et le Hamas. La délégation a été 
saluée avec des cris de joie et slogans « Free Palestine » à Hôtel de 
Ville ainsi que sur les quais hauts de la Seine. 
 
. . . LA DÉLÉGATION ISRAÉLIENNE PARTICULIÈREMENT 
HUÉE PAR LE PUBLIC . . .   
Événement planétaire oblige, la géopolitique s’invite à la fête des 
Jeux olympiques. La cérémonie d’ouverture des JO 2024, qui se 
déroule sur la Seine à Paris vendredi 26 juillet, a fait ressurgir le 

conflit qui oppose Israël et la Palestine. La délégation israélienne a 
été huée, par endroits, durant la cérémonie. Des sifflets soutenus 
confirmant que la cause palestinienne fait débat malgré tout en 
Europe. Avec les enjeux diplomatiques importants qui entourent ce 
conflit, un dispositif de sécurité particulier entoure les membres de 
la délégation israélienne. Bien sûr ajouterions-nous ! 
. . . L’ÉPISCOPAT FRANÇAIS DÉNONCE «LA PROVOCATION 
DE CERTAINES SCÈNES » 
Au lendemain de la cérémonie d’ouverture historique des Jeux 
olympiques de Paris 2024, les réactions se sont multipliées, allant 
de l’enthousiasme à l’indignation. Dans un communiqué, l’épisco-
pat français a pour sa part déploré samedi 27 juillet une cérémonie 
qui « a malheureusement inclus des scènes de dérision et de 
moquerie du christianisme 
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C
ela fait des mois que le lancement 
d’un moteur de recherche par Ope‐
nAI suscite un mélange d’excita‐

tion et d’inquiétude parmi les acteurs 
de ce marché au sommet duquel trône 
Google. Nous avons désormais un pre‐
mier aperçu de cette promesse de révo‐
lution avec SearchGPT. 
OpenAI annonce un test restreint sur 
liste d’attente d’un prototype de son 
moteur de recherche. Selon l’entreprise, 
SearchGPT combine « la puissance de 
nos modèles d'intelligence artificielle 
avec les informations du web afin de 
vous fournir des réponses rapides et 
opportunes avec des sources claires et 
pertinentes. » 
 
UN EFFORT DE SYNTHÈSE ET DE 
CLARTÉ 
D’après les informations présentées par 
OpenAI, l’interface de SearchGPT n'est 
pas très éloignée de celle de ChatGPT. 
On saisit sa requête dans un champ qui 
demande « Que cherchez‐vous ? ». 
SearchGPT parcourt le Web et organise 
sa réponse pour lui donner un sens à 
l’aide de fiches de synthèse accompa‐
gnées de photos. L’utilisateur peut 

poser des questions complémentaires 
et accéder à d’autres liens pertinents 
par une barre latérale. 
 
CHATGPT RECEVRA LES MEILLEURES 
FONCTIONNALITÉS DE SEARCHGPT 
Sous le capot du moteur, on retrouve les 
grands modèles de langage GPT‐4. Ope‐
nAI s’est associé à des éditeurs et assu‐
re qu’ils peuvent « gérer la façon dont 
ils apparaissent dans SearchGPT » et 
peuvent refuser que leurs contenus ser‐
vent à entraîner les modèles d’IA. 
OpenAI indique que SearchGPT est un 
prototype « temporaire » et qu’à terme, 
il intégrera les meilleures fonctionnali‐
tés dans ChatGPT. 
 
L’ACTION GOOGLE CHAHUTÉE 
Difficile pour l’heure d’évaluer l’impact 
qu’aura SearchGPT face à ses princi‐
paux concurrents qui ne sont pas restés 
les bras croisés. En mai dernier, Google 
a testé AI Overview, une IA générative 
qui affiche un résumé des réponses aux 
requêtes dont les débuts furent assez 
laborieux. 
Cette semaine, Microsoft a annoncé le 
test d’une nouvelle version de l'« expé‐

rience de recherche générative » de 
Bing qui concerne pour le moment un « 
petit pourcentage » des requêtes des 
utilisateurs. 

L’annonce de SearchGPT a en tout cas 
provoqué un repli de près de 3% de l’ac‐
tion d’Alphabet, la maison‐mère de 
Google.

TECH

Avec SearchGPT, OpenAI débarque sur le marché 
des moteurs de recherche dominé par Google 

OpenAI lance un test sur  
invitation du prototype de 
son moteur de recherche 
SearchGPT, qui promet  

« des réponses rapides et 
opportunes avec des sources 

claires et pertinentes ». 

Le télescope spatial 
européen Gaia résiste à un 
impact de micrométéorite 
et à une tempête solaire ! 

La plus précise des missions d'astrométrie 
au monde a souffert ce printemps ! Le car-
tographe d'étoiles Gaia, à 1,5 million de 
kilomètres de la Terre, a été frappé par une 
micrométéorite au mois d'avril, puis par 
une tempête solaire en mai. Un enchaîne-
ment complexe qui a perturbé les mesures, 
mais tout est réparé. 
Envoyé vers le point de Lagrange Terre-
Soleil L2 en 2013, le télescope spatial 
Gaia est aujourd'hui encore un fleuron 
technologique unique en son genre. Ce 
véhicule européen est spécialisé dans l'as-
trométrie, c'est-à-dire qu'il cartographie 
les étoiles situées dans notre voisinage 

galactique, en donnant leur position, leur 
distance, leur vitesse relative et leurs 
caractéristiques grâce à l'étude de leur 
lumière. Au sol, l'étude et l'interprétation 
des données permettent de produire des 
catalogues de référence. Les seules pre-
mières années de service de Gaia ont déjà 
permis de trier et de situer plus de 1 mil-
liard d'étoiles et plusieurs dizaines de mil-
liers d'astéroïdes. 
Mais, à 1,5 million de kilomètres de la 
Terre, en particulier autour d'un point de 
Lagrange, les risques de collision avec des 
micrométéorites ne sont pas nuls. Et le 
télescope a beau être équipé d'un ample 
pare-soleil ainsi que d'une protection 
autour de ses miroirs, un « petit caillou » 
venu de loin peut causer des dégâts. C'est 
exactement ce qu'il s'est passé au mois 
d'avril. L'impact a eu lieu à haute vitesse, 
et la micrométéorite a traversé les couches 

de protection, générant une lumière para-
site sur les mesures de Gaia. 
 
UN IMPACT SUR LE PARE-BRISE ? 
Les impacts dus à des météorites font par-
tie des dangers auxquels s'attendent les 
opérateurs de ces missions, aussi se sont-
ils directement mis au travail pour tenter 

de trouver une position dans laquelle les 
rayons ou les reflets du Soleil ne dérange-
raient pas les mesures. Ou, au moins, qui 
ferait que les perturbations soient 
minimes. 
C'est une tâche difficile, car il n'y a pas 
d'inspection visuelle du télescope, qui ne 
peut pas dire exactement à quel endroit il 
a été traversé. Mais comme il est d'usage, 
les ennuis viennent rarement seuls. Et pen-
dant que les équipes estimaient les dégâts, 
Gaia a subi une panne d'un système 
optique CCD à cause de la tempête solaire 
du 11 mai dernier. Le capteur en question 
est la source principale du système embar-
qué qui gère l'élimination des données en 
« faux positif ». Le télescope s'est donc 
mis à envoyer des détections, positions et 
vitesses d'étoiles fausses, et en grande 
quantité. Un véritable double challenge de 
printemps… 

Bing déploie sur son moteur de 
recherche la recherche générative, pour 
chambouler la domination de Google 
BOUSCULER la suprématie de Google, c'est encore  
possible ? Cela ne semble du moins pas décourager  
Microsoft, qui intègre encore un peu plus d'IA dans son  
moteur de recherche. Choisir entre Bing et Google pour ses recherches : le choix est vite 
fait pour la plupart d'entre nous. En effet, ce dernier trust environ 93 % des parts de mar-
ché des moteurs de recherche. Cela n'a pas empêché Bing de se réveiller un peu grâce  
à l'implémentation de ChatGPT dans celui-ci l'an dernier (même si le départ fut un peu 
cahoteux) et le moteur revendique aujourd'hui plus de 100 millions d'utilisateurs  
quotidiens. Microsoft reste néanmoins largement derrière son grand rival mais ne laisse 
pas pour autant tomber Bing, qui se dotera bientôt d'une nouvelle fonctionnalité IA. 
 
LA RECHERCHE GÉNÉRATIVE DANS BING 
Un peu à la manière d'AI Overview de Google, Microsoft franchit un nouveau cap avec 
son moteur de recherche, introduisant une nouvelle feature : la recherche générative. 
Déployée progressivement, celle-ci façonne des réponses sur mesure et évolutives aux 
interrogations des internautes. Imaginons qu'un cinéphile curieux se demande « Qu'est-
ce qu'un western spaghetti ? ». Instantanément, Bing déploie un panorama généré par 
intelligence artificielle, disséquant ce genre cinématographique. Racines historiques, 
œuvres phares, caractéristiques, etc. Tout est affiché clairement et pour les plus avides de 
connaissances, des renvois vers les sources primaires sont également proposés.
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Amazon propose des formations 
gratuites et des bourses 
d’études aux personnes qui 

espèrent faire carrière dans le domaine 
de l’IA générative. Le géant du e‐com‐
merce a annoncé lundi trois initiatives 
destinées à aider les travailleurs et les 
étudiants à se familiariser avec les nou‐
velles technologies et les modèles com‐
merciaux de l’intelligence artificielle 
(IA). 
 
Dans le cadre d’un programme  
baptisé « AI Ready », Amazon met à 
disposition : 
 
8 nouveaux cours, gratuits, sur l’IA 
et l’IA générative ; 
un programme de bourses d’études sur 
l’intelligence artificielle et le machine 
learning (ML) AWS, destiné à plus de 50 
000 lycéens et étudiants à travers le 
monde, avec l’accès à un nouveau cours 
d’IA générative sur Udacity ; 
une collaboration avec code.org pour 
former les étudiants à l’IA générative. 
 
8 nouveaux cours gratuits 
Les huit nouveaux cours, mis à disposi‐
tion gratuitement, couvrent à la fois les 
compétences demandées aux dévelop‐
peurs et aux techniciens, que celles 
nécessaires aux dirigeants et aux non‐
techniciens. Attention : la plupart des 
cours sont pour l’heure disponibles uni‐
quement en anglais. 
Avant d’ajouter ces nouveaux cours, 
Amazon Web Services proposait déjà 80 
cours sur l’IA générative, certains gra‐
tuits et d’autres à des prix accessibles. 
Voici la liste des nouveaux cours pour 
les professionnels techniques : 
Foundations of Prompt Engineering 
(les fondements du prompt enginee‐
ring) présente la façon dont fonction‐
nent les prompts, leur explique com‐
ment concevoir les entrées et va plus 
loin en présentant des techniques avan‐
cées de conception des prompts. 
Low‐Code Machine Learning on AWS 
(machine learning en low code sur 
AWS) : montre aux étudiants comment 
préparer des données et comment for‐
mer et déployer des modèles de machi‐
ne learning. Il s’adresse aux personnes 
ayant des compétences minimales en 
codage et qui n’ont pas nécessairement 
une connaissance approfondie du 
machine learning. 
Building Language Models on AWS 
(construire des modèles de langage sur 
AWS) explique comment utiliser les 
bibliothèques de formation distribuées 
d’Amazon SageMaker pour construire 
des modèles de langage, et comment 
optimiser les modèles open source et 
les modèles de base. 
Amazon Transcribe Getting Started 
(commencer avec Amazon Transcribe) 
explique comment utiliser Amazon 
Transcribe, une plateforme d’IA qui 
convertit des discours en texte grâce à 
une technologie de reconnaissance 
automatique de la parole. 
Building Generative AI Applications 
Using Amazon Bedrock (construire des 
applications d’IA générative en utilisant 
Amazon Bedrock) apprend à utiliser 
Amazon Bedrock pour créer des appli‐
cations d’IA générative. 
Amazon CodeWhisperer : guide de 
démarrage (disponible en français) 
enseigne comment utiliser le généra‐
teur de code basé sur l’IA CodeWhispe‐
rer, d’Amazon, pour créer des lignes 

entières de code. 
Pour les dirigeants et les professions 
non techniques, les cours suivants sont 
disponibles : 
IA générative pour les cadres (dispo‐
nible en français) est un cours d’intro‐
duction à l’IA générative. Il présente la 
technologie, ses applications et ses 
concepts importants, notamment ses 
fondations. 
Generative AI Learning Plan for Deci‐
sion Makers (apprentissage de l’IA 
générative pour les décideurs) est est 
une série de trois cours qui explique 
comment planifier un projet d’IA géné‐
rative et préparer votre organisation à 
cette technologie. 
 
Une bourse d’études en  
IA générative 
 
Dans le cadre du programme AWS 
Generative AI Scholarship, AWS offrira 
des bourses Udacity de 12 millions de 
dollars à plus de 50 000 lycéens et étu‐
diants issus de communautés sous‐
représentées dans le monde. 
Gratuit pour les étudiants éligibles, le 
nouveau cours Udacity Introducing 
Generative AI with AWS explique les 
concepts de l’IA générative et com‐
prend un projet pratique. Une fois le 
cours terminé, les étudiants reçoivent 
une certification d’Udacity. 
 
Collaboration avec Code.org 
Enfin, une nouvelle collaboration entre 
Amazon Future Engineer et Code.org 
mettra les étudiants au défi de créer 
leur propre vidéo musicale virtuelle en 
utilisant les titres d’artistes comme 
Miley Cyrus ou Harry Styles. Pour la 
Hour of Code Dance Party: AI Edition, 
les participants coderont la chorégra‐
phie du danseur virtuel et utiliseront 
des emojis comme assistants IA pour 
concevoir des arrière‐plans animés. 
L’objectif est d’enseigner les grands 
modèles de langage aux étudiants, et 
leur expliquer comment ils sont utilisés 
dans l’analyse prédictive qui génère des 
images et du texte. 
Hour of Code débutera pendant la 
semaine de l’enseignement des sciences 
informatiques, du 4 au 10 décembre, 
pour les élèves et les enseignants de la 
maternelle à la terminale. Pour soutenir 

l’événement, AWS offrira également 8 
millions de dollars en crédits AWS 
Cloud à Code.org. 
 
Des compétences nécessaires 
 
L’IA générative ayant bouleversé le 
monde professionnel, des compétences 
en matière d’intelligence artificielle 
sont de plus en plus nécessaires et 
demandées aux travailleurs. 
Une étude réalisée par AWS et le cabi‐
net d’études Access Partnership a révé‐
lé que l’IA deviendra de plus en plus 

essentielle pour les entreprises, 93 % 
d’entre elles prévoyant l’utilisation de 
technologies basées sur l’IA au cours 
des cinq prochaines années. 
Pour répondre à ces besoins, 73 % des 
entreprises déclarent que l’embauche 
de travailleurs possédant des compé‐
tences en IA est actuellement une prio‐
rité, même si la plupart d’entre elles ne 
parviennent pas à trouver les bonnes 
personnes. Pour les professionnels qui 
acquièrent les compétences néces‐
saires, les employeurs s’attendent à ce 
qu’ils gagnent jusqu’à 47 % de plus.

Amazon veut former les professionnels  
à l’IA générative 

Technologie : Grâce à des formations gratuites et différents programmes, Amazon ambitionne de former deux millions de personnes d’ici 2025. 

Zoom sur la fonctionnalité 
pCloud Encryption 

Incontestable leader des services de 
stockage en ligne sécurisés, pCloud est 
parvenu à séduire près de 19 millions 
d’utilisateurs à l’échelle mondiale. 
L’entreprise compte bien conquérir les 
derniers réfractaires grâce à la fonc‐
tionnalité pCloud Encryption, petit 
bijou du chiffrement de données. 
Peut‐être faites‐vous déjà partie des 
inconditionnels de la solution de stoc‐
kage pCloud. Mais connaissez‐vous 
pCloud Encryption ? Cette fonctionna‐
lité axée sur la cybersécurité et la 
confidentialité apporte une couche de 
sécurité supplémentaire pour protéger 
vos fichiers.  
Découvrez ses atouts et ses limites 
pour l’utiliser à bon escient ! 
 
Qu'est‐ce que pCloud Encryption et 
quels sont ses usages ? 
Comme dit précédemment, pCloud 
Encryption est une fonctionnalité de 
cryptage fournie par la société basée 
en Suisse. Sa spécificité est d’offrir un 
chiffrement côté client (client‐side 
encryption), ce qui signifie que les don‐
nées et fichiers sont chiffrés sur votre 

appareil avant même d’être transférés 
sur le serveur cloud. 
Ce n’est pas un hasard si pCloud a opté 
pour ce dispositif : le chiffrement côté 
client repose sur une architecture à 
connaissance nulle, qui est l’une des 
méthodes de cryptage les plus sécuri‐
sées, puisqu’aucun tiers, y compris le 
fournisseur, ne peut accéder aux don‐
nées de l’utilisateur.  
Ce dernier est le seul à pouvoir déver‐
rouiller le chiffrement à l’aide d'une 
Crypto Pass (la clé qu’il a lui‐même 
configurée) afin d’accéder à ses 
fichiers. 
Si vous utilisez déjà pCloud, vous pou‐
vez activer Encryption depuis votre 
espace client, en cliquant sur l’onglet 
Crypto. Vous bénéficierez d’un essai 
gratuit de 14 jours. Le cas échéant, 
vous pouvez directement souscrire 
l’offre pCloud Encryption Lifetime, 
incluant le stockage en ligne et la fonc‐
tionnalité de chiffrement. Le tarif de 
cette fonctionnalité s'élève à 150 euros 
pour un stockage et une sécurité "à 
vie" (grâce à une réduction de 34%). 
 
Une enclave sécurisée au sein de 
pCloud 
Encyption est une brique fonctionnelle 
destinée à renforcer la sécurité de 
pCloud. Selon ses créateurs, elle rend 
votre espace de stockage impossible à 
pirater. Pour preuve de sa bonne foi, 
l’entreprise n’a pas hésité à lancer un 
hackathon à l’occasion du lancement 
de sa fonctionnalité de cryptage, pro‐
mettant une récompense de 100 000 
dollars à quiconque réussirait à la 
déchiffrer. Et à ce jour, personne n’y 
est parvenu… 
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C
et ingénieur n’en est pas à son coup 
d’essai. Il a déjà à son actif 19 expé-
ditions extrêmes, dont 14 premières 

mondiales. Deux ont déjà eu lieu dans le 
désert de Simpson. 
Celle-ci le mènera une nouvelle fois dans 

cette zone, située au centre de l’Australie, 
pour le trek le plus long qui n’y a jamais 
été tenté. Le périple de Louis-Philippe 
Loncke durera en effet 60 jours environ, au 
départ de la ferme Old Andado, près d’Ali-
ce Springs, dans ce qui est le désert le plus 
aride d’Australie, inhabité et grand comme 
six fois la Belgique. 
Un dénivelé positif de 11.000 mètres et 

négatif de 10.600 mètres attend le Mous-
cronnois, âgé de 47 ans et surnommé “Mad 
Belgian” (le Belge fou) par les Australiens 
de la région entourant le désert. 
 

“En cas de pépin, l’hélicoptère des 
secours d’Alice Springs ne dispose pas 

d’assez de carburant pour venir me 
secourir en plein centre du désert” 

 
En solitude complète dans le désert, il 
devra faire face aux dangers potentiels que 
sont la chaleur (en moyenne de 30°C avec 
des pics jusqu’à 45°C en journée. Les nuits 
peuvent, elles, descendre jusque -2°C), les 
animaux dangereux (dromadaires, dingos 
(chien-loup) et serpents, dont le plus veni-
meux au monde, le Taïpan du désert), la 
solitude ou encore une casse de charrette. 
Son expédition de l’extrême est de “classe 
5", explique-t-il. “On ne peut pas aller plus 
haut. En cas de pépin, l’hélicoptère des 
secours d’Alice Springs ne dispose pas 
d’assez de carburant pour venir me secou-
rir en plein centre du désert.” 
Selon Louis-Philippe Loncke, seules trois 
personnes, dont lui-même, ont réussi à tra-
verser le désert sans assistance et en pas-
sant par son centre.

Vous ne devriez pas 
vous brosser les dents 
après chaque repas ! 

BEAUCOUP d’entre vous ont 
l’habitude de se brosser les dents 
après avoir mangé pour nettoyer 
les particules de nourriture qui 
s’accumulent entre les dents et 
pour éliminer le mauvais goût de 
la bouche. Toutefois, selon Colga‐
te nos dents sont plus fragiles 
après avoir mangé. Les aliments 
et les boissons acides que nous 
consommons ramollissent 
l’émail de nos dents et les bros‐
ser dans les 60 minutes après 
avoir mangé peut endommager 
cet émail. Bien que le brossage 
après chaque repas n’est pas une 
bonne idée, vous devriez vous 
brossez les dents chaque jour 
mais pas plus que 3 fois pour évi‐
ter le risque des lésions aux gen‐
cives. Se brosser les dents la nuit 
est le plus important, en effet, 
lorsque votre bouche devient 
sèche pendant le sommeil les 
bactéries peuvent plus facile‐
ment endommager vos dents. 
 
 
En 1977, on a reçu un 
signal radio de 
l’espace qui a duré 72 
secondes. Nous ne 
savons toujours pas 
d’où il vient ! 
Voilà une autre bonne raison de 
croire que nous ne sommes pas 
seuls dans l’univers. En effet, Le 
14 Août 1977, le radiotélescope 
Big Ear de l’université de l’État 
de l’Ohio aux États‐Unis a capté 
un signal inhabituel à 1420 Mhz 
connu sous le nom de « signal 
Wow! ». Ce signal qui a duré 72 
secondes venait de la direction 
de la constellation de Sagittaire 
et l’étoile la plus proche dans 
cette direction se situe à environ 
220 millions d’années‐lumière 
de la terre. l’intensité de ce signal 
était si forte qu’il a réussi à éclip‐
ser les bruits de fond. 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Une véritable graine de héros. Shanon, 
4 ans, a sauvé sa maman d'un malaise 
en appelant elle‐même les pompiers 
au téléphone. Ces derniers ont 
d'ailleurs publié l'extrait de la conver‐
sation sur les réseaux sociaux. "Bon‐
jour, je m’appelle Shanon et j’ai quatre 
ans.  
Maman, elle ne peut plus se réveiller. 
Elle est endormie et elle est tombée", 
apprend la fillette aux pompiers de 
Vendée.  
Après avoir suivi les consignes du 
secouriste au bout du fil et confirmé le 
malaise de sa mère, Shanon a pu indi‐
quer le nom de sa commune.  
"Tu ne quittes pas, je vais envoyer les 
pompiers", lui répond le soldat du feu. 

En voyant sa mère tomber en prépa‐
rant le repas du soir, Shanon a la pré‐
sence d'esprit de composer le 18. 
"J'ai fait un malaise de type vagal avec 
perte de connaissance", se remémore 
la mère de Shanon auprès de RTL. "J'ai 
amené ma fille à faire une reconnais‐
sance faciale avec mon téléphone et 
elle a composé le 18.  
C'est quelque chose que je lui ai appris 
depuis qu'elle a deux ans", poursuit‐
elle. "J'étais fière, j'ai pleuré et puis 
elle est venue me faire un câlin", se 
réjouit‐elle encore. "Elle s'est vraiment 
bien exprimée, tout le long de l'enre‐
gistrement, c'est comme si elle avait 
parlé avec un copain", a également 
constaté la mère de famille. 

France
Vendée : à seulement 4 ans, elle sauve sa maman en appelant les 

pompiers 
En Vendée, Shanon, quatre ans, a sauvé sa mère, victime d'un malaise, en appelant les pompiers, qui sont rapidement intervenus. 

 

Ce “Belge fou” va se lancer dans une traversée  
à pied de 1.000 km d’un désert australien 

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant

L’aventurier belge Louis‑Philippe Lonc‑
ke se lancera, la semaine prochaine, 
dans une double traversée à pied et 

sans assistance du désert de Simpson, 
en Australie, sur une distance d’un peu 

plus de 1.000 km, a‑t‑il annoncé  
vendredi. 

JO 2024. Annoncés à des prix exorbitants, les Airbnb ne 
sont finalement pas si chers à Paris 
D’APRÈS 
 les données du cabinet spécialisé AirDNA, il n’y a pas eu de véritables aubaines 
liées aux Jeux olympiques à Paris pour les proprié‐
taires parisiens et franciliens qui souhaitaient louer 
leur logement aux touristes. Le taux d’occupation est 
plus faible que l’an passé, tandis que les prix ont dû 
être fortement revus à la baisse, malgré un  
différentiel toujours notable dans certains quartiers. 
Alors que la cérémonie d’ouverture des Jeux  
olympiques de Paris va avoir lieu ce vendredi 26 
juillet, l’heure est aux conclusions pour ceux qui souhaitaient louer leur  
logement parisien ou francilien aux touristes pour l’événement.  
Si une importante demande associée à la possibilité d’appliquer des prix très 
élevés ont longtemps été évoquées, les dernières données du cabinet spécialisé 
AirDNA montrent que l’on est loin du jackpot espéré, rapporte RMC Sport . 
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Entre ouragans et poussières du Sahara, ce lien 
surprenant et paradoxal 

U
ne pellicule orange s'était formée 
sur les fenêtres et sur les carrosse-
ries des véhicules lorsqu'un vaste 

nuage de poussières du Sahara avait fait 
son arrivée en France métropolitaine au 
mois d'avril, indiquait l'institut européen 
Copernicus (2024).  
Mais saviez-vous que quatre ans plus tôt, 
un tel nuage avait traversé l'océan ? 
"Lorsque des vents violents balaient les 
déserts, ces nuages de poussières peuvent 

atteindre de très hautes altitudes et être 
ensuite transportés par des flux d’air dans 
le monde entier sur des milliers de kilo-
mètres", expliquaient nos confrères de 
FranceInfo. Ainsi, en juillet 2020, les par-
ticules avaient traversé l'Atlantique jus-
qu'aux Caraïbes et au golfe du Mexique. 
Avec un effet… sur les ouragans ? 
 
19 ANNÉES DE DONNÉES MÉTÉO 
Les auteurs d'une nouvelle étude publiée 
dans la revue Science Advances (24 
juillet 2024) ont développé un modèle 
d'apprentissage automatique capable de 
prédire les précipitations associées à 
chaque ouragan, puis d'identifier les rela-
tions mathématiques et physiques sous-
jacentes.  
Leurs travaux se sont ainsi basés sur 19 
années de données météorologiques et 
d'observations satellitaires. 
Leurs résultats montrent que "l'épaisseur 
optique" des poussières – la quantité de 
lumière filtrant à travers un panache de 
particules – constitue un "facteur prédic-
tif clé" des pluies cycloniques sur la côte 
sud-est des États-Unis. 

"Étonnamment, le principal facteur 
contrôlant les précipitations des ouragans 
n'est pas, comme on le pensait tradition-
nellement, la température de la surface de 
la mer ou l'humidité de l'atmosphère.  
Il s'agit plutôt de la poussière du Sahara", 
souligne le Pr Yuan Wang de l'université 
de Stanford, co-auteur de l'étude (com-
muniqué). 
 
AU CŒUR DE L'OURAGAN 
En outre, la relation entre ces paramètres 
prend une forme de "boomerang", les 
précipitations augmentant avec la profon-
deur optique entre 0,03 et 0,06 unités, 
mais diminuant brusquement au-delà. 
Autrement dit, à partir d'un certain seuil 
de densité de poussière du Sahara dans 
l'air, l'effet sur l'intensité des pluies 
cycloniques s'inverse totalement, révèle 
l'étude. 
Cette inversion s'expliquerait en fait par 
des mécanismes physiques.  
D'un côté, "une particule peut favoriser la 
formation de nuages de glace au cœur de 
l'ouragan, produisant davantage de préci-
pitations" (effet de renforcement micro-

physique). 
De l'autre, "la poussière peut également 
bloquer le rayonnement solaire et refroi-
dir les températures de surface de la mer 
autour du cœur d'une tempête, ce qui l'af-
faiblit" (effet de suppression radiative), 
distingue le Pr Wang.  
Le second phénomène prenant le pas, à 
des densités élevées, sur le premier. 
 
LA POUSSIÈRE SOUS LE TAPIS ? 
Plusieurs études antérieures avaient sug-
géré que le transport des poussières saha-
riennes pourrait diminuer considérable-
ment au cours des prochaines décennies 
d'une part (NASA, 2021), et d'autre part, 
que les précipitations des ouragans aug-
menteront probablement en raison du 
changement climatique accentué par 
l'Homme (Agence américaine d'observa-
tion océanique et atmosphérique, 2024). 
"Pour les prévisions météorologiques 
classiques, en particulier les prévisions 
d'ouragans, je ne pense pas que la pous-
sière ait reçu suffisamment d'attention 
jusqu'à présent", estime cependant le 
chercheur américain. 

Une équipe dirigée par des 
chercheurs de l'université de 
Stanford dévoile le lien entre 
les poussières du Sahara et 

les ouragans frappant la côte 
sud-est des États-Unis. À partir 

d'un certain seuil de densité 
de particules dans l'air, l'effet 

sur l'intensité des pluies 
cycloniques s'inverse 

totalement. 

Les Philippines sous la 
menace d'une vaste 
marée noire 
Un pétrolier philippin transportant 1,4 
million de litres de pétrole a chaviré près 
de Manille, déclenchant une opération 
d'urgence pour contenir une potentielle 
marée noire. Les autorités craignent que 
si la fuite n'est pas maîtrisée, l'incident 
entraîne une catastrophe écologique. 
Un pétrolier battant pavillon philippin et 
transportant 1,4 million de litres de 
pétrole a coulé jeudi au large de Manille, 
ont annoncé les autorités qui tentent 
d'éviter une marée noire et recherchent 
un membre d'équipage disparu. Le MT 
Terra Nova se dirigeait vers la ville 
d'Iloilo, dans le centre des Philippines, 
lorsqu'il a chaviré et coulé, tôt jeudi, à 
environ sept kilomètres de la ville de 
Limay, située au niveau de la baie de 
Manille, en face de la capitale. 

"Nous sommes (lancés) dans une course 
contre la montre et nous allons faire de 
notre mieux pour la contenir immédiate-
ment et arrêter la fuite de carburant", a 
déclaré le porte-parole des garde-côtes 
philippins, le contre-amiral Armando 
Balilo, lors d'une conférence de presse. 
Une nappe de pétrole d'une longueur 
d'environ 3,7 kilomètres a été détectée 
dans cette voie maritime très fréquentée 
et elle a été entraînée par un "fort cou-
rant" en direction de l'est et du nord-est. 
Balilo a estimé que si tout le pétrole 
contenu dans le pétrolier venait à fuir, il 
s'agirait de la plus grande marée noire de 
l'histoire des Philippines : 
Il y a un grand risque que Manille soit 
touchée, même le littoral de Manille, si le 
carburant fuit, parce qu'il se trouve dans 
la baie de Manille. 
Le secrétaire d'État aux Transports, 
Jaime Bautista, a indiqué que 16 des 17 
membres d'équipage ont été secourus et 

l'un d'eux est porté disparu. Les 
recherches en cours pour le retrouver 
sont compliquées par des vents forts et 
une forte houle.  
 
UNE ENQUÊTE OUVERTE 
Le MT Terra Nova "a chaviré et a fini par 
être submergé", ont déclaré les garde-
côtes philippins dans un communiqué. 
Une enquête a été ouverte notamment 
pour déterminer si une perturbation 
d'ordre météorologique dans les eaux 
environnantes était en cours au moment 
du naufrage, selon la même source. Il 
s'est produit alors que de fortes pluies, 
liées au typhon Gaemi et la mousson sai-
sonnière, se sont abattues ces derniers 
jours sur le nord des Philippines et 
notamment Manille. 
En février 2023, un pétrolier philippin 
transportant 800 000 litres de mazout 
avait coulé au large de l'île centrale de 
Mindoro, au sud de la capitale. Il avait 

laissé échapper une partie de sa cargai-
son, polluant les eaux et les plages du lit-
toral de cette province, causant un lourd 
préjudice aux secteurs de la pêche et du 
tourisme. Le pétrole s'est dispersé sur des 
centaines de kilomètres dans ses eaux 
réputées pour abriter une faune et une 
flore marines parmi les plus diversifiées 
au monde. En 2006, un pétrolier a coulé 
au large de l'île centrale de Guimaras 
(centre), déversant des dizaines de mil-
liers de litres de pétrole qui ont détruit 
une réserve marine, ruiné les zones de 
pêche locales et recouvert de boues 
noires une partie du littoral. 
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L a pyélonéphrite correspond à 
l'infection aiguë du rein par une 
bactérie, le plus souvent de type 

Escherichia Coli provenant de la vessie. 
Elle est souvent provoquée par une 
infection urinaire (cystite) non ou mal 
soignée, résistante au traitement, qui 
remonte ainsi jusqu'au rein.  
Quels sont les symptômes de la pyéloné‐
phrite ? Quelle est la cause ? Quels sont 
les risques ? Mortels ? Comment l'attra‐
pe‐t‐on ? Comment la guérir ? Avec quel 
traitement ? Des antibiotiques ? Eclaira‐
ge.  
 
Définition :  
c'est quoi une pyélonéphrite ? 
La pyélonéphrite est causée par une 
bactérie présente dans les urines, le plus 
souvent de type E. Coli, qui remonte par 
les voies urinaires jusqu'au rein (on 
parle de pyélonéphrite ascendante), 
provoquant une inflammation et une 
infection des reins en quelques heures. 
 
Douleur aux reins : signification, à 
gauche, à droite 
Les reins sont des organes silencieux et 
discrets. Ils peuvent être malades sans 
qu'on le sache... Néanmoins une douleur 
au rein droit, gauche ou étendue peut 
être le signe de calculs ou d'une pyélo‐
néphrite qui peuvent évoluer en insuffi‐
sance rénale. D'où l'importance du 
dépistage. Eclairage du Dr Isabelle Tos‐
tivint, néphrologue. 
 
Quelles sont les causes possibles 
d'une pyélonéphrite ? 
La pyélonéphrite est particulièrement 
fréquente chez les jeunes femmes. Elle 
est le plus souvent engendrée par une 
cystite mal soignée ou résistante au trai‐
tement. Une malformation de l'appareil 
urinaire peut également favoriser le 
phénomène. À savoir que les spécificités 
anatomiques et physiologiques de la 
grossesse augmentent le risque de déve‐
lopper une pyélonéphrite. D'autres fac‐
teurs peuvent cependant être à l'origine 
d'une pyélonéphrite comme une consti‐
pation prolongée. 
 
Cystite : définition, types, symptôme, 

que faire ? 
En France, les cystites sont le deuxième 
motif de consultation et de prescription 
d'antibiotiques, surtout pour les 
femmes (50 fois plus touchées que les 
hommes). Aiguë, récidivante, intersti‐
tielle, survenant pendant la grossesse 
ou après les rapports sexuels, elles 
répondent à plusieurs causes et traite‐
ments. 
 
Quels sont les symptômes d'une  
pyélonéphrite ? 
Les principaux symptômes d'une  
pyélonéphrite sont : 
 
une forte fièvre (supérieure à 38,5°C) 
des frissons 
des douleurs au niveau des fosses lom‐
baires 
des douleurs abdominales. 
des troubles urinaires (brûlures à la 
miction, envies plus fréquentes ou, au 
contraire, anurie en cas d'obstacle) 
une tachycardie (accélération du ryth‐
me cardiaque) de la diarrhée des vomis‐
sements 
 

Comment pose‑t‑on le diagnostic 
d'une pyélonéphrite ? 
Le diagnostic de la pyélonéphrite repose 
sur les signes cliniques. La réalisation 
d'une analyse d'urine à l'aide d'une ban‐
delette réactive trempée dans l'urine 
permet de poser le diagnostic. Si la par‐
tie réactive pour la détection des glo‐
bules blancs est positive, cela signe une 
infection urinaire. Si la partie pour les 
nitrites est positive, cela indique la pré‐
sence de bactéries. En cas d'un de ces 
deux éléments présents, un examen 
Cyto‐Bactériologique des Urines (ou 
ECBU) est réalisé pour confirmation de 
la présence de germes. Par ailleurs, une 
échographie des voies urinaires est 
nécessaire dans les 24 heures, en cas de 
premier épisode de pyélonéphrite pour 
la recherche d'un facteur favorisant son 
apparition. 
 
Quand consulter en urgence ? 
"Dès l'apparition des symptômes, il est 
essentiel de consulter un médecin en 
urgence pour éviter toute complication, 
qui pourrait mener à l'insuffisance réna‐
le", prévient le Docteur Handschuh. Une 

échographie est généralement réalisée 
pour rechercher un éventuel obstacle 
ou une anomalie anatomique et pour 
contrôler l'état du rein affecté. Une prise 
de sang permettra en outre d'évaluer la 
gravité de l'infection.  
 
Quels sont les risques de  
complication d'une pyélonéphrite ? 
Une pyélonéphrite correctement prise 
en charge évolue généralement favora‐
blement. "Si elle n'est pas prise en char‐
ge, la pyélonéphrite peut provoquer 
l'apparition d'un abcès rénal ou une 
infection généralisée (septicémie)", 
signale notre expert. La septicémie peut 
être mortelle.  
 
Quel est le traitement pour guérir 
une pyélonéphrite ? 
Le traitement classique d'une pyéloné‐
phrite (infection bactérienne) est 
constitué d'antibiotiques (céphalospo‐
rines ou fluoroquinolones) pour com‐
battre la bactérie et d'antalgiques pour 
atténuer la douleur. Le repos et une 
grande consommation d'eau sont égale‐
ment nécessaires. Si l'infection est plus 
sévère, une hospitalisation est nécessai‐
re, notamment si la pyélonéphrite est 
obstructive et empêche l'excrétion des 
urines. Il est dans ce cas urgent de réali‐
ser un drainage des urines. 
 
Pour prévenir l'apparition d'une cystite, 
rappelons qu'il est conseillé de : 
boire au moins 1,5 litre d'eau par jour, 
s'essuyer d'avant en arrière après la 
miction (et non l'inverse !) 
d'uriner après chaque rapport sexuel. 
Quel est le temps de guérison d'une pyé‐
lonéphrite ? 
Une pyélonéphrite guérit grâce au trai‐
tement antibiotique adapté au germe, 
pris à la dose prescrite et pendant toute 
la durée indiquée par le médecin.   
Ce traitement doit être pris de 7 à 10 
jours dans les pyélonéphrites aiguës 
simples et pendant 10 jours dans les 
pyélonéphrites à risque de complica‐
tions, selon l'Assurance maladie. 

BIEN-ÊTRE

La pyélonéphrite aiguë 
désigne une infection du 
rein, souvent provoquée 

par une cystite mal 
soignée ou résistante au 

traitement.  
Dès l'apparition des 
symptômes, il faut 

consulter en urgence 
pour éviter l'insuffisance 

rénale. 

BIEN‑ÊTRE

Pyélonéphrite (infection du rein) : 
symptômes, guérison, que faire ? 
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Comédie France - 2016 
          Bienvenue à Marly-Gomont 

 Magazine de l'économie - 2024 
         Capital 

 Film policier 
         Italie - France - 1970 
         Borsalino 

  Film d'animation 
           France - 2018 - Minuscule 2 : 
           les mandibules du bout du monde

  Magazine de société 
          Enquête sous haute tension 

 Film pour la jeunesse 
          France - 2021 
          Le petit piaf 

  Jeux olympiques de Paris 2024  
           Natation. Finale 400 m 4 nages H. Escrime. 

 Sport France - 2024 
         Sophie Lavaud, le dernier sommet 

  Film d'action 
           Etats-Unis - Grande-Bretagne 2008 
          The Dark Knight, le chevalier noir 

  Film fantastique/ Donjons & Dragons : 
           l'honneur des voleurs 

 Drame France - 2023 
         L'été dernier 

  Téléfilm policier 
           France - 2015 
           Crime à Aigues-Mortes 
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Série fantastique Espagne - 2022 
Saison 2 Épisode 9 
 
Paraiso 
Javi et ses amis mettent tout en oeuvre pour 
modifier le cours des évènements. Ils se  
retrouvent projetés au moment de la fête de la 
pleine Lune au Paraiso. Costa croise Mariano 
qui se rend à la fête. 

Série fantastique Espagne - 2022 
Saison 2 Épisode 7/8 
 
Paraiso 
Javi parvient à persuader ses compagnons 
qu'il a voyagé dans le temps. Ces derniers 
acceptent de l'aider à sauver sa soeur Sandra 
qui doit être kidnappée dans peu de temps. 
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 Alger 32° 21° 
 Oran 31° 23° 
 Constantine 41° 20° 
 Ouargla 43° 29°

Maximales Minimales
N° 7947 — DIMANCHE 28 JUILLET 2024

HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:38 12:35 16:25 19:39 21:18 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:09 12:45 16:26 19:38 21:09 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:08 13:01 16:49 20:03 21:41 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:14 13:06 16:54 20:07 21:44 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:18 06:08 13:09 16:56 20:10

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:46 12:40 16:29 19:42 21:20 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:01 12:54 16:42 19:56 21:33 

PORT D’ORAN 
Escale de la frégate 
lance-missiles russe 
Amiral Gorchkov 
LA FRÉGATE lance-missiles 
polyvalente Amiral Gorchkov a 
fait escale dans le port d’Oran, a 
annoncé avant-hier, vendredi, le 
service de presse de la Flotte russe 
du Nord, cité par l’agence 
officielle russe Tass. 
«Aujourd’hui, un groupe naval de 
la Flotte du Nord dirigé par la 
frégate Amiral de la Flotte de 
l’Union soviétique Gorshkov 
accomplissant des missions de 
déploiement à longue distance a 
fait une escale d’affaires au port 
d’Oran de la République 
algérienne démocratique et 
populaire», a indiqué le bureau de 
presse dans un communiqué. 
La frégate lance-missiles russe est 
arrivée au port d’Oran en même 
temps que le pétrolier moyen 
Akademik Pashin, a précisé la 
même source indiquant que la 
visite des marins de la marine 
russe durera plusieurs jours. 
Durant cette escale, les équipages 
de la frégate et du navire de 
soutien prévoient de prendre part 
à des activités protocolaires, de se 
reposer à terre après le transit 
transatlantique, de faire des visites 
touristiques, de visiter le musée 
national de Zabana, de jouer un 
match de football amical avec les 
marins de la marine algérienne et 
de se réapprovisionner en eau 
douce et en vivres, a ajouté la 
même source. 
Le ministère russe de la Défense a 
annoncé le 24 juillet que le groupe 
naval de la Flotte du Nord, dirigé 
par la frégate Amiral Gorshkov, 
avait traversé le détroit de 
Gibraltar et pénétré en mer 
Méditerranée. 
Selon le ministère, la frégate 
Amiral Gorshkov effectuera 
plusieurs missions militaro-
diplomatiques en mer 
Méditerranée et pratiquera 
l’interopérabilité avec d’autres 
navires russes.  
Des escales commerciales dans les 
ports des pays méditerranéens 
sont également prévues, a-t-il 
souligné. 
La frégate Amiral Gorshkov a 
entamé son déploiement longue 
distance le 17 mai.  
Les objectifs de ce déploiement 
longue distance sont de montrer le 
drapeau naval russe et d’assurer 
une présence navale dans des 
zones opérationnellement 
importantes de l’océan mondial. 
La frégate russe a déjà fait escale 
dans les ports de La Havane 
(Cuba) et de La Guaira 
(Venezuela). 
Le navire Amiral Gorshkov est 
une frégate polyvalente conçue 
pour opérer dans des eaux 
lointaines. I 
l a été construit au chantier naval 
Severnaya Verf (qui fait partie de 
la United Shipbuilding 
Corporation) et a rejoint la marine 
russe en juillet 2018. La frégate a 
été modernisée en 2021 pour 
transporter des armes 
hypersoniques Tsirkon. 

M. B.

UN JEUNE de 16 ans est mort noyé, hier 
matin, à la plage Tichy-Centre. «Le corps de 
la victime native de la ville d’Akbou a été 
repêché à 9h25mn par les services de la pro-
tection civile qui étaient intervenus à 08h30 
du matin», a indiqué la cellule de communi-
cation de la Protection civile de la wilaya de 
Béjaïa. 
Et d’ajouter : «Le corps de la victime a été 
repêché à la plage de Tichy-Centre puis 

transféré à la clinique de la ville». Au moins 
10 morts par noyade ont été enregistrés 
depuis le début de l’été à Béjaïa. En outre, 
deux accidents de la route ont fait hier un 
mort et neuf blessés à Béjaïa. Le premier 
accident a eu lieu la nuit de vendredi à same-
di à 23h12 sur la route nationale N°12 à Iba-
chiren, commune d’Oued-Ghir. Un jeune pié-
ton de 36 ans a, mortellement, été percuté par 
un automobiliste.  

Le corps de la victime n’a pas, encore, été 
identifié. Le deuxième accident a été enregis-
tré hier matin à 9h20 sur la route nationale 
numéro 09, près du village d’Aït Annane, 
municipalité de Darguina. Il s’agit d’une col-
lision entre deux véhicules légers, occasion-
nant 06 blessés légers et 03 dans un état de 
choc. Les victimes ont été transférées à la cli-
nique de Tamridjt. 

N. Bensalem

BEJAIA 

Décès d’un jeune par noyade à Tichy

Le mode opératoire est 
simple. Les services spé-
ciaux occidentaux, ceux-là 

même qui ont recruté et alimenté 
le terrorisme au Levant, mettent 
en relation les services ukrai-
niens avec leurs obligés locaux, 
les seigneurs de la guerre et 
autres émirs autoproclamés par 
la grâce du dollar et des agents 
de la CIA, du MI5 et du Mossad. 
Ainsi, la multinationale du terro-
risme permet de basculer les 
hordes terroristes du théâtre 
levantin vers les contrées froides 
de l’Ukraine et de l’Est de la 
Russie. 
Il y a donc eu une fuite selon 
laquelle Kiev aurait contacté des 
groupes terroristes à Idlib dans le 
Nord de la Syrie avec en prime, 
le soutien du Pentagone. La chaî-
ne Telegram Battle Sailor a affir-
mé qu’une délégation d’officiers 
ukrainiens de haut rang a visité 
la base américaine illégale d’Al 
Shadadi en Syrie à bord du vol 
de l’US Air Force, où ils ont eu 
des réunions avec des représen-
tants américains et des dirigeants 
des forces démocratiques 
syriennes. Ils ont discuté de la 
possibilité de transporter des 
combattants du groupe terroriste 
autoproclamé Etat Islamique 
Daech vers l’Ukraine. Pis, selon 
ces informations, il a été conve-
nu de l’utilisation de plusieurs 
cellules terroristes pour com-
mettre des attaques terroristes et 
des détournements contre les 
bases militaires russes en Syrie. 
D’ailleurs, des informations ont 
été publiées selon lesquelles, en 
mars 2022 déjà, 450 terroristes 
étaient arrivés en Ukraine en 
provenance de Syrie. Selon des 
sources proches des terroristes, 
le transport s’effectuait depuis 
Idlib via la Turquie en étroite 
coordination avec Haye’at Tahrir 
al Sham, le Parti islamique du 
Kurdistan, Ansar al Tawhid et 
Hurras al Din. Plus tard, pas 
moins de 90 combattants de 
Daech sous le commandement 

d’Abou Mohamed al Djoulani 
ont traversé la frontière syro-
turque pour ensuite repartir vers 
l’Ukraine. 
Selon des informations de 
sources ouvertes datant de 
février 2022, plus de 13 000 mer-
cenaires sont arrivés en Ukraine, 
6 000 ont été tués et 6 000 ont 
pris la fuite. De Syrie, 380 com-
battants terroristes se sont rendus 
en Ukraine. 164 d’entre eux ont 
été tués et 207 sont retournés au 
Moyen-Orient. 
On l’a vu, les intérêts américains 
et occidentaux ont concouru 
pour transférer les terroristes de 
Syrie vers l’Ukraine dans le but 
de faire le plus de dégâts pos-
sibles à la Russie aussi bien sur 
son propre territoire via des opé-
rations terroristes, dont celui du 
centre commercial de Moscou il 
y a quelques semaines a donné 
une illustration, soit sur le 
théâtre des opérations en Ukrai-
ne, ou encore en Syrie, afin de 
prendre les Russes de revers au 
Levant. 
Reste que ce qui explique davan-
tage le recours aux terroristes 
mercenaires, c’est la pénurie 
d’hommes en âge de combattre 
auprès des troupes ukrainiennes. 
En témoigne un post publié 
début avril sur Facebook par le 
commandant en chef de l’armée 

de terre ukrainienne. Celui-ci 
tirait déjà la sonnette d’alarme. 
«Peu importe l’aide que nous 
recevons (...), la quantité 
d’armes dont nous disposons : 
nous n’avons pas assez de per-
sonnes», s’inquiétait le général 
Oleksandr Pavliouk, avant de 
rappeler qu’»un drone ne vole 
pas tout seul». 
Depuis l’échec de la contre-
offensive de Kiev, l’extension de 
la mobilisation est un sujet de 
société épineux. Plusieurs lois 
portant sur l’abaissement de 
l’âge de la conscription, la créa-
tion d’un registre militaire numé-
rique et le renforcement des 
sanctions contre les réfractaires 
ont été votées à la Rada, le 
Parlement ukrainien, malgré les 
critiques des oppositions.  
A ces difficultés politiques 
s’ajoutent plusieurs contraintes 
logistiques et organisationnelles 
qui freinent l’efficacité du recru-
tement militaire. «Nous man-
quons chaque jour de soldats», 
s’agace Vladyslav Shevchuk, 
officier dans une brigade para-
chutiste, dans un entretien accor-
dé au site d’information ukrai-
nien Bihus.info. «Nous man-
quons de personnel (...) car pour 
une raison ou une autre, la mobi-
lisation n’est pas au rendez-
vous», s’alarme-t-il.  

Certaines unités, en particulier 
dans l’infanterie, combattent 
avec «la moitié de leur effectif 
complet», rapporte l’analyste 
Jakub Ber, dans une note publiée 
par le think tank Centre for Eas-
tern Studies.  
Plusieurs militaires qui ont 
rejoint l’armée lors des premiers 
mois de la guerre en 2022 «ont 
été tués, blessés ou ont quitté 
l’armée pour des raisons de santé 
ou familiales», détaille l’expert. 
Ces pertes ne sont pas systémati-
quement remplacées, sauf en cas 
de recours systématique aux 
mercenaires terroristes de 
Daech.  
A ce propos, il convient de noter 
que ces terroristes ont acquis une 
solide expérience du combat 
moderne, notamment en utilisant 
des drones. Sous le commande-
ment d’officiers américains et de 
l’OTAN, ils ont été entraînés à 
commettre des actes terroristes et 
à combattre en ville.  
Il est fort à parier cependant que 
lorsque ces terroristes revien-
dront dans leurs pays d’origine, 
ils seront prêts à lancer un défi 
aux gouvernements qui pourrait 
conduire à une déstabilisation de 
la situation dans toute l’Afrique 
et au Moyen-Orient, comme 
c’est déjà le cas au Sahel. 

Mahmoud Benmostefa

LE JEU DANGEREUX DE L’UKRAINE 

Quand Kiev puise dans le réservoir 
terroriste de Daech

Kiev allié du terrorisme international ? Tout porte à le croire. En effet, c’est sous la double pression 
du manque d’hommes en âge de combattre et de ses sponsors occidentaux que le régime ukronazi 
a procédé au recrutement des terroristes islamistes opérant en Syrie. Il s’agit également de prendre 

Moscou à revers sur un théâtre que la Russie connaît depuis 2015. 


